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LNH///EST
PJ PTS

1 x-Ottawa 52 68

2 x-Philadelphie 50 61

3 x-Caroline 54 56

4 Canadien 51 63
5 Pittsburgh 51 60

6 New Jersey 50 59

7 Boston 51 59

8 Rangers de NY 53 56

9 Islanders de NY 52 54

10 Washington 52 53

11 Buffalo 50 52

12 Atlanta 53 52
x – meneurs de division
PJ – parties jouées PTS – points

SOMMAIRE
CANADIEN 4
CAPITALS 5 (P)

PREMIÈRE PÉRIODE
1. Washington, Ovechkin 40
(Jurcina)...................................................................13:06

Pénalités - Kovalev Can (bâton élevé) 0:55, Brashear
Wash (rudesse) 6:47, Begin Can (retarder la partie) 12:33,
Semin Wash (accrocher) 12:44.

DEUXIÈME PÉRIODE
2. Washington, Kozlov 10
(Ovechkin, Poti) .........................................................4:35

3. Washington, Ovechkin 41
(Kozlov, Backstrom).................................................11:54

4. Canadien, S.Kostitsyn 5
(Latendresse, Lapierre) ............................................12:44

5. Canadien, A.Kostitsyn 15
(Markov, Plekanec) .......................................... 19:59 (an)

Pénalités - Koivu Can (accrocher) 6:01, Green Wash
(trébucher) 18:43.

TROISIÈME PÉRIODE
6. Washington, Ovechkin 42
(Kozlov, Green) ........................................................12:30

7. Canadien, Latendresse 13
(S.Kostitsyn, Komisarek) ..........................................13:47

8. Canadien, Latendresse 14
(Plekanec, Streit) .....................................................19:27

Pénalités - Aucune.

PROLONGATION
9. Washington, Ovechkin 43
(Schultz, Green) .........................................................3:34

Pénalités - Aucune.

TIRS AU BUT
Canadien ............................................ 7 7 6 221
WAShinGtOn...................................... 12 13 11 238

GARDIENS
Canadien: huet ................................................... (P,18-8-6)
Washington: Kolzig............................................ (G,18-17-4)

BUTS ET AVANTAGES NUMÉRIQUES
Canadien:....................................................................... 1-3
Washington: ................................................................... 0-3
arbitres - Don Van Massenhoven, Dean Warren
Juges de lignes - Pat Dapuzzo, tony Sericolo
assistance - 14,930 (18,277)

< Michael Strahan des Giants

FRANÇOIS GAGNON

WASHINGTON
Cent vingt-quatre millions de dol-
lars, c’est de l’argent. Beaucoup
d’argent. Énormément d’argent.
Mais à voir Alexander Ovechkin
aller sur la patinoire du Verizon
Center,hier soir contre leCanadien,
onpeut sedemander si ces 124mil-
lionsqu’empochera l’extraordinaire
hockeyeur russe au cours des 13
prochaines saisons ne représentent
finalement pas une aubaine.

« J’aurais peut-être du lui faire
signer un contrat de 25 ans », a
d’ailleurs lancé le directeur géné-
ral George McPhee après qu’Ove-
chkin eut inscrit son quatrième
but de la soirée, en prolongation,
pour donner une victoire de 5-4
aux Capitals.

Victime des exploits d’Ovech-
kin, le Canadien se réveille ce
matin avec un point de plus au
classement. Un gros point qui
lui permet de s’approcher à cinq
des Sénateurs d’Ottawa, qui ont
perdu 3-1, hier, contre Boston et
qui ont disputé un match de plus
que le Tricolore.

Alexander Ovechkin a tout fait
hier.

Il a enfilé ses 40e, 41e, 42e et 43e

buts de la saison. Une deuxième
soirée de quatre buts en carrière
après un pique-nique similaire
qu’il s’est offert aux dépens des
Sénateurs d’Ottawa, le 29 décem-
bre dernier.

En plus d’obtenir six tirs, il a
orchestré le jeu qui a conduit au
but de son compagnon de trio
Viktor Kozlov pour terminer sa
soirée de travail avec cinq points.

Mais ce n’est pas tout.
Ovechkin a aussi frappé, et

frappé rondement, les joueurs du
Canadien. Et pas les moindre car
il s’est attaqué à Mike Komisarek,
Francis Bouillon, Alex Kovalev
en plus d’envoyer Josh Gorges
cul par-dessus tête en début de
troisième période.

Le meilleur franc-tireur de la
LNH s’est aussi fait frapper. Et il
a démontré que cela ne le déran-
geait pas le moins du monde.
Car après avoir été très solide-
ment renversé par Bouillon, qui
s’offrait une petite vengeance,
et s’être retrouvé au banc des
joueurs pour permettre au théra-
peute des Capitals d’éponger le
sang qui s’écoulait de son nez,
Ovechkin est vite retourné sur la
patinoire pour reprendre là où il
avait laissé.

Tout ça après s’être fait assom-
mer en tout début de rencontre

par le bâton de Kovalev, qui l’a
atteint au visage.

« C’est une belle soirée pour
moi car ce n’est pas tous les soirs
qu’on peut marquer quatre buts,
récolter cinq points, subir une
fracture du nez et recevoir des
points de sutures à la bouche », a
lancé la grande vedette de la soi-
rée à son retour au vestiaire.

Dans une classe à part
Responsable de la fracture du

nez infligée à Ovechkin, Francis
Bouillon n’avait que des éloges
pour celui qui venait d’infliger la
défaite à son équipe.

« I l y a quelques joueurs
d’élite dans la Ligue nationale,
mais il faut le placer dans une
classe à part en raison de sa force
physique et de l’aspect robus-
tesse qu’il amène lors de ses pré-
sences. Il m’a frappé solidement,
mais je pensais l’avoir assommé
tellement je l’ai bien « pogné ».
Mais quand il s’est relevé, il est
venu me voir en souriant pour
me demander de recommencer
parce qu’il aimait ça. Au lieu de
le sortir du match, je l’ai peut-
être encore plus motivé », a lancé
un Bouillon pantois après la
rencontre.

Beau retour du Canadien
La performance d’Ovechkin

a porté ombrage au beau retour
effectué par le Canadien, qui a

comblé des reculs de 3-0 et 4-2
avant de perdre en prolongation.
Une remontée orchestrée par le
quatrième trio, celui de Maxim
Lapierre, Guillaume Latendresse
et Sergei Kostitsyn, les meilleurs
attaquants du Tricolore, hier
soir.

Latendresse a marqué deux
buts, dont celui qui a forcé la
prolongation, alors qu’il ne res-
tait que 33 secondes à faire à la
troisième période. Il s’est aussi
fait complice du but de Sergei
Kostitsyn, le premier du Canadien
en deuxième période. Une pre-
mière soirée de trois points de
Latendresse en carrière.

Son frère Andrei a resserré la
marque à 3-2 en fin de deuxième
en sautant sur un retour alors
qu’il ne restait qu’une demie
seconde à écouler au deuxième
tiers.

Mais ces quatre buts n’ont pu
freiner les élans d’Ovechkin, qui
a marqué de partout, avec des tirs
foudroyants devant des joueurs et
un gardien qui semblaient bien
démunis par moments.

Rentré à Montréal après la
rencontre, le Canadien se pré-
pare à affronter les Islanders
de New York, demain, et les
Rangers, dimanche. Les deux
rencontres seront présentées en
après-midi.

AUTRES TEXTES EN PAGES 2 ET 3

Ovechkin freine le Canadien

CANADIEN 4 CAPITALS 5 (P)

PHOTO MANUEL BALCE CENETA, ASSOCIATED PRESS

Alexander Ovechkin a démontré toute l’ampleur de son immense talent, hier. Il a marqué quatre buts, le dernier en prolongation, ce qui procurait une victoire de 5-4 aux Capitals de Washington et
gâchait par le fait même une remontée inspirée du Canadien.
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DANS LA LNH
FORSBERGVEUT REVENIRDANS LA LNH
Peter Forsberg a décidé de ne pas évoluer cette
saison avec Modo, l’équipe de sa ville natale en
Suède, parce qu’il veut revenir dans la LNH.
Forsberg a fait connaître sa décision hier, quelques
heures avant la date limite des transferts dans la
Ligue suédoise de hockey. Âgé de 34 ans, Forsberg
est à l’écart en raison d’une blessure à un pied et
une cheville, subie la saison dernière alors qu’il
portait l’uniforme des Predators de Nashville.
«J’ai refusé parce que mon but est de revenir dans
la LNH», a dit Forsberg au quotidien suédois
Aftonbladet. Les Flyers de Philadelphie et les Red
Wings de Detroit sont parmi les équipes de la LNH
qui seraient intéressés aux services de Forsberg. Il
a remporté la Coupe Stanley à deux reprises avec
l’Avalanche du Colorado, et il a été choisi le joueur
le plus utile à son équipe dans la LNH en 2003
quand il a inscrit 29 buts et récolté 77 passes. Il a
aussi aidé l’équipe nationale suédoise à remporter
la médaille d’or aux Jeux olympiques à Lillehammer
en 1994 et à Turin en 2007.

KOVALCHUK: DEUXMATCHS
L’attaquant des Thrashers d’Atlanta Ilya
Kovalchuk ratera au moins deux matchs en
raison d’une blessure au genou. Kovalchuk
a été blessé mercredi lors de la victoire des
Thrashers contre les Penguins de Pittsburgh,
quand il est entré en collision avec Jarkko
Ruutu. Kovalchuk, qui totalise 38 buts, a subi un
examen d’imagerie par résonance magnétique
hier. Il ne sera pas en uniforme contre les Sabres
de Buffalo ce soir et les Capitals de Washington
demain.

UNEAUGMENTATIONPOURTOOTOO
Les Predators de Nashville ont accordé une
prolongation de contrat de deux ans évaluée
à 1,95 million US à l’attaquant Jordin Tootoo.
Le joueur, âgé de 24 ans, a réussi sept buts et
six passes cette saison. Il gagne présentement
700000 $.

La Presse Canadienne et Associated Press
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Lafleur : Carbonneau compatit

LE NOUVELLISTE

Le mandat d’arrêt contre Guy Lafleur dans à une affaire de témoignage contradictoire devant le tribunal continue de susciter de nombreuses
réactions, plusieurs observateurs estimant exagéré le fait qu’il ait été obligé de se présenter aux policiers alors qu’il aurait pu comparaître
par voie de sommation. Comme un peu tout le monde, Guy Carbonneau s’est dit secoué par la nouvelle. « Je pense que tout le monde
sympathise avec Guy. Guy est plus qu’un ancien coéquipier. C’est un ami. Nous sommes voisins et nous nous croisons régulièrement. Je
n’ai pas vraiment d’autre réaction que de vouloir lui souhaiter bonne chance et bon courage», a simplement indiqué l’entraîneur-chef du
Canadien, hier midi.

F
arrel Miller prêche avec
l’a rdeur des convertis .
C’est une bonne chose,
car tenter de ressusciter

le hockey junior majeur dans
l’île de Montréal ne sera pas une
mince tâche.

Le déménagement des Fog
Devils de St. John’s, après seu-
lement trois ans d’existence, n’a
pas été un grand choc au Québec.
Que Verdun soit leur destination,
par contre, a fait écarquiller les
yeux de bien du monde.

Le fiasco du Rocket est encore
bien présent dans les mémoires.
Las de perdre un demi-million par
année, Serge Savard fils est parti
pour l’ Île-du-Prince-Édouard
en 2003, après quatre saisons
de misère entre l’aréna Maurice-
Richard et le Centre Bell.

La différence avec le Rocket,
soutient celui qui vient d’acheter
les Fog Devils pour un peu plus
de 3 millions de dollars, c’est que
le club qui emménagera l’automne
prochain dans un Auditorium de
Verdun maquillé pour avoir l’air
présentable n’est pas une équipe
d’expansion. Il comptera sur un
noyau de joueurs solide, sans
parler de deux choix de première
ronde cet été.

«Le Rocket a fait ses débuts en
1999 et n’était pas bon du tout
les premières années, rappelle
Miller. En plus, il y avait beau-
coup de problèmes avec l’aréna
Maurice-Richard et le stationne-
ment. C’était un sérieux handi-
cap. Nous, nous sommes près du
centre-ville, près de l’autoroute,
près du pont Champlain pour
les amateurs de la Rive-Sud. Le
métro est juste en face de l’aréna.
Et le stationnement n’est pas un
problème à Verdun.»

Né à Montréal, parfaitement
bilingue, Farrel Miller, 46 ans, a
longtemps été avocat à New York.
Depuis le début des années 2000,
il brasse des affaires dans le joyeux
monde d’Internet. Il a monté, puis

vendu JumpTV, une société qui
distribue des chaînes télé sur le
Net. Il a récemment lancé SportTV.
com, un site qui permet de suivre
des compétitions sportives sur le
web (à en juger par le site, l’offre
semble plutôt mince).

Pour l’instant, son équipe
(www.juniordemontreal.com) se
résume à deux personnes : lui-
même et Martin Routhier, 35 ans.
Cet ancien capitaine des Redmen
de McGill présidera l’équipe,
dont Miller prendra le contrôle à
la fin de la saison.

Pourquoi le hockey junior
majeur ? « C’est un investisse-
ment, mais c’est aussi pour le
plaisir », m’a dit Miller quand
je l’ai rencontré plus tôt cette
semaine dans les bureaux de
la société informatique pour
laquelle Routhier travailla it
jusqu’à tout récemment, sur
l ’avenue du Pa rc . « Chaque
année, je rega rde la Coupe
Memorial, les Championnats
du monde junior. C’est une très
bonne ligue. »

Miller s’insurge quand on lui
suggère que Montréal est la ville
d’une seule équipe, le Canadien.
«C’est une insulte aux gens de
Montréal, dit-il. Toutes les autres
villes canadiennes qui ont une
équipe de la LNH ont aussi une
équipe de niveau junior majeur.
Et puis la LNH coûte aujourd’hui
très cher. C’est difficile pour
les gens de payer 100$ pour un
billet. Je n’ai pas l’ombre d’un
doute qu’il y a de la place pour
une équipe junior.»

Je lui souhaite d’avoir raison.
Mais Miller ferait bien de ne
pas confondre l’intérêt ponctuel
que génèrent le Championnat
du monde junior et la Coupe
Memorial – intérêt par ailleurs
beaucoup moindre au Québec
que dans le reste du pays – avec
un engouement réel pour le hoc-
key junior majeur, du moins à
Montréal.

Le prix abordable des billets
– la plupart coûteront 15$ – est un
argument de vente solide, certes.
Mais il ne faudrait pas oublier
que le consommateur montréa-
lais a pas mal plus d’options que
celui de Rimouski ou même de
Québec (pas la peine de m’inon-
der de courriels) quand vient le
temps de choisir où dépenser
pour ses sorties. La LHJMQ doit
se battre pour se faire une niche
à Montréal – un combat qu’elle a
souvent perdu dans le passé.

Miller et Routhier rappellent
que Verdun a déjà été une desti-

nation courue par les fans de hoc-
key, notamment à l’époque de Pat
Lafontaine. C’est vrai, mais cela
fait presque un quart de siècle. Il
faut faire attention aux précédents
qui ne veulent plus rien dire une
fois sortis de leur contexte. Après
tout, le Canadien junior a déjà
attiré plus de 19000 personnes au
Forum. Qui oserait prédire une
telle foule de nos jours?

Cela d i t , l a L H JMQ es t
b e a u c o u p p l u s s é r i e u s e
aujourd’hui qu’elle l’a déjà été.
De riches familles comme les
McCain (Saint-Jean, Nouveau-

B r u n sw i c k ) e t l e s I r v i ng
(Moncton) ont acheté des fran-
chises. Les Remparts et quelques
autres équipes sont gérées comme
des équipes professionnelles (ce
qui, au fond, ne devrait pas nous
surprendre, car mis à part le fait
que les joueurs sont payés des
pinottes, le junior majeur est du
hockey professionnel).

Mais il n’y a rien qui permette
de garantir un succès à Montréal.
D’autres s’y sont cassé les dents
dans le passé. Si j’étais vous, M.
Miller, je m’achèterais un bon
protecteur buccal.

Le difficile pari du junior à Montréal
JEAN-FRANÇOIS
BÉGIN
CHRONIQUE

PHOTO ROBERT MAILLOUX, ARCHIVES LA PRESSE

Pour l’instant, l’équipe de Farrel Miller se résume à deux personnes : lui-même et Martin Routhier.
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HOCKEY
Le Canadien à NBC
Pour la première fois en 30 ans, un réseau américain s’amène à Montréal
pour la retransmission d’un match du Canadien. NBC sera ici dimanche
et diffusera partout aux États-Unis le match entre le Canadien et les
Rangers. Cette rencontre étant la seule prévue au calendrier de la LNH,
NBC n’avait pas le choix s’il souhaitait ne pas interrompre la présentation
de son match de la semaine. Un bémol s’impose: le match débute à 14h,
aumomentmême où s’amorcera sur FOX l’avant-match de quatre heures

du Super Bowl. Il ne faut vraiment pas s’attendre à un auditoire record
dans les circonstances. NBC mise sur des commentateurs connus des
amateurs de hockey. À la description, Mike Emrick, appuyé par l’analyste
Ed Olczyk. Entre les deux bancs, Pierre McGuire, qui agit aussi comme
hôte entre les périodes, en compagnie de Mike Milbury. C’est d’ailleurs
NBC qui a innové en plaçant un analyste au niveau de la patinoire.

– Pierre Trudel, collaboration spéciale

Andrei
Kostitsyn

Michal
Rozsival



DANS LE VESTIAIRE
PRICE TRAVAILLE SUR SA RÉGULARITÉ

Rentré de Hamilton où il s’est rendu en mission au
cours des derniers jours, RolandMelanson assure que
Carey Price se porte bien en dépit des quelques matchs
difficiles qu’il a connus. «Il doit travailler sur sa régularité,
mais Carey a une bonne attitude. Il comprend ce qu’il
doit faire, il est réaliste quant à ses performances. Il
n’a que 20 ans et depuis 18 mois, c’est la première
période un peu noire qu’il traverse. C’est une expérience
normale dans le cadre du développement d’un jeune
joueur», expliquait Melanson après l’entraînement du
Tricolore, hier. En huit rencontres disputées à Hamilton,
Price présente un dossier de quatre victoires et le
même nombre de défaites, une moyenne de 3,29 buts
accordés par match et un taux d’efficacité de 87,8%.

DEBONSMOTS POUR DANIS

S’il a concentré ses énergies sur Carey Price en raison
de son statut de gardien d’avenir du Canadien, Roland
Melanson a renoué avec Yann Danis, qui connaît
encore une bonne saison avec le club-école. Prisonnier
derrière Price et Halak, le gardien de Saint-Jérôme
ne semble pas avoir d’avenir chez le Canadien. Mais
Melanson assure qu’il pourrait encore percer dans la
LNH. «Yann travaille très fort et c’est un bon gardien.
C’est difficile pour lui d’être derrière deux autres jeunes
de notre organisation, mais il pourrait obtenir le même
genre de chance que Dan Ellis, qui est aujourd’hui
l’adjoint de Chris Mason à Nashville», racontait
Melanson.

TITREDIFFICILE À DÉFENDRE

Champions en titre de la Coupe Calder, les Bulldogs
auront de la difficulté à conserver leur trophée à
Hamilton cette année. «On a un club jeune surtout
à la ligne bleue. Lorsque les choses se mettent à mal
aller, ça change vite et la rondelle se retrouve souvent
dans notre but. Mais j’ai été impressionné parMatt
D’Agostini (12 buts et 29 points en 43 rencontres) et
aussi par la progression du défenseur Pavel Valentenko.
Ce gars-là va jouer dans la LNH. Au début de la saison,
il était partout sur la glace. Il était trop agressif. Mais il
s’est adapté au style nord-américain et il a beaucoup de
potentiel.»

UN700EBIEN EN RETARD

Saku Koivu disputait hier son 700ematch en carrière.
Si le capitaine du Canadien n’avait pas si souvent été
foudroyé par des blessures sérieuses et surtout par le
cancer qui l’a miné en 2001-2002, il se préparerait à
atteindre le plateau de 1000 rencontres.

– François Gagnon

>

>

>

>

CANADIEN-CAPITALS
Commentez le match sur le
blogue de François Gagnon au
cyberpresse.ca/gagnon.

FRANÇOIS GAGNON

WASHINGTON — Qui dit Penguins de
Pittsburgh dit Sidney Crosby. Qui dit
Capitals de Washington dit Alexander
Ovechkin. Ces associations vont de soi.

Cette année à Montréal, le nom
d’Alex Kovalev vient en tête de liste dès
qu’il est question du Canadien.

Grâce à 22 buts et 46 points, Kovalev
domine l’équipe dans ces deux catégo-
ries statistiques. Mais plus encore que
les chiffres, c’est l’attitude générale de
ce grand surdoué qui surprend. Qui
surprend énormément. Souriant, affable,
parrain des jeunes Russes qui se sont
greffés à l’équipe, on le sent plus engagé.

« On sent que ça le tente cette année.
Il parle plus, il est intense, ça se voit
qu’il veut gagner», a d’ailleurs indiqué
Guillaume Latendresse, au sujet du sta-
tut de Kovalev au sein de l’équipe.

« He’s the man », a ajouté sans rete-
nue Christopher Higgins.

Tout un changement par rapport à
son statut de l’an dernier.

Car après 50 matchs l’an dernier,

Kovalev ne totalisait que 12 buts et 35
points. Bien au-delà de ces statistiques
timides, on le sentait effacé dans le ves-
tiaire autant que sur la patinoire.

Et le pire se préparait... Une blessure
l’a chassé de la formation pour une série
de sept matchs et il s’est retrouvé au
milieu d’une tempête médiatique lors-
qu’il a effectué une sortie en règle contre
Guy Carbonneau qu’il accusait, par le
biais d’une publication russe, de ne pas
lui accorder le respect qu’il méritait et de
détester les Russes en général.

S’il voue une grande admiration à
Kovalev, Higgins refuse toutefois de
lui accorder le même statut qu’aux
Crosby et Ovechkin à Pittsburgh et
Washington.

« Il est certainement le joueur le plus

dominant de l’Association de l’Est. On
a toujours su qu’il était capable de faire
de grandes choses sur la patinoire. Mais
cette année, nous sommes témoins de
ces exploits match après match. Il est de
meilleure humeur, il est plus enjoué et
cela saute aux yeux dans le vestiaire »,
d’ajouter Higgins.

« Alex est un magicien avec la rondelle
et dans ses déplacements, mais il a porté
la qualité de son jeu à un autre niveau
cette année. Sa détermination est bien
plus évidente que l’an dernier. On le voit
relever des défis défensifs, cette année.
Il gagne ses batailles, il bloque des tirs,
il donne l’exemple. Il fait exactement
ce qu’on attend d’un vrai leader. Et il
assume ce rôle à la perfection. Et cela a
des répercussions évidentes sur l’équipe.
Non seulement ses compagnons de trio
sont meilleurs, mais il donne le ton et
tous les autres suivent », a commenté à
son tour Mike Komisarek.

À cause de ses succès, de son engage-
ment et de la détermination qu’il affiche,
Kovalev aurait-il supplanté Saku Koivu à
titre de grand meneur de l’équipe ?

« Saku est notre capitaine et il assume
aussi une grande part du leadership dans
le vestiaire et sur la glace. Mais on n’a
jamais trop de leaders comme Saku ou
Kovi. Personnellement, je ne crois pas
aux équipes qui sont l’affaire d’un seul
joueur. Lorsque nous gagnons, c’est parce
que l’équipe au complet joue bien. On ne
peut pas se passer d’un ou de quelques
joueurs. C’est ça le concept d’équipe.
Mais quand tes meilleurs joueurs sont
effectivement tes meilleurs, comme l’est
Alex cette année, c’est toute l’équipe qui
en bénéficie», a conclu Komisarek.

Cette année, Kovalev
transporte le Canadien
Latendresse : « On sent que ça le tente »
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LES STATISTIQUES DU CANADIEN
B A PTS +/- T L MIN M%

6 AD KOSTOPOULOS, TOM -2 10:12 1
8 D KOMISAREK, MICHAEL 1 1 -2 22:17 1
11 C KOIVU, SAKU 17:20 2 2 47
14 C PLEKANEC, TOMAS 2 2 20:27 2 43
20 C SMOLINSKI, BRYAN -2 12:11 50
21 AG HIGGINS, CHRISTOPHER -1 16:05 1
22 AG BÉGIN, STEVE -3 13:00 1 2
26 D GORGES, JOSH 17:34
27 AD KOVALEV, ALEX -1 20:44 1 2
32 D STREIT, MARK 1 1 21:16 2
40 C LAPIERRE, MAXIM 1 1 +1 14:35 1 50
44 D HAMRLIK, ROMAN -1 22:39
46 AG KOSTITSYN, ANDREI 1 1 16:41 1
51 D BOUILLON, FRANCIS 18:20 1
73 AD RYDER, MICHAEL 10:41
74 AG KOSTITSYN, SERGEI 1 1 2 +3 14:57 1
79 D MARKOV, ANDREI 1 1 -1 24:39 2
84 AD LATENDRESSE, GUILLAUME 2 1 3 +2 15:00 4

TOTAUX 4 8 12 -7 21 6 47
T=Temps de glace L=Lancers au but MIN=Minutes punition M%=Pourcentage de réussite mises en jeu

LES FAITS SAILLANTS
A N A LY S E
La meilleure équipe a gagné ! Mais le Canadien a tout de même réussi à
voler un point grâce à une belle remontée en troisième période, lui qui per-
dait 3-0 en milieu de rencontre. Normalement, c’est le trio de Tomas Pleka-
nec, Alex Kovalev et Andrei Kostitsyn qui amorce les remontées. Mais cette
fois-ci, ce sont les jeunes Sergei Kostitsyn, Maxim Lapierre et Guillaume
Latendresse qui ont sauvé la face pour le Canadien. D’ailleurs, Guy Carbon-
neau l’a remarqué puisque ces trois joueurs étaient sur la patinoire en fin de
match. Pour gagner, il aurait fallu qu’un autre trio mette l’épaule à la roue.
Et il semble que la ligne du capitaine tarde à produire. Saku Koivu a travaillé
avec intensité, mais on n’a pas aimé l’engagement de ses deux ailiers, Chris
Higgins et Michael Ryder. Une petite question en terminant : que faisaient
Steve Bégin et Bryan Smolinski sur la patinoire en prolongation ?

P R EM I È R E P É R I O D E
1:30 Alexander Ovechkin a lancé un message en donnant une solide
mise en échec à Bégin en zone centrale. Quand la supervedette s’engage de
cette façon-là, les autres joueurs emboîtent le pas. Et durant toute la pre-
mière période, les joueurs des Capitals ont été intenses dans les batailles
individuelles.
13:06 À quatre contre quatre, l’espace libre augmente en zone d’atta-
que pour un gars comme Ovechkin... Pendant que la rondelle se retrouvait
à la pointe droite sur la lame du bâton de Milan Jurcina, Ovechkin a réussi
à s’isoler entre Koivu et Mike Komisarek à la gauche de Cristobal Huet. On
souligne son intelligence dans ce positionnement, on note la belle passe
d’est en ouest de Jurcina, mais on ne peut passer sous silence la qualité de
son tir sur réception. Faille en défense, peut-être de la part de Komisarek ?
Mais on doit surtout parler de génie à l’attaque !

D E U X I È M E P É R I O D E
3:00 Tout comme Ovechkin en première période, Mike Green a donné le
ton en période médiane en appliquant une solide mise en échec à Higgins.
Après ce coup d’épaule, les Capitals ont haussé leur avance à 3-0 grâce aux
buts de Kozlov et Ovechkin, son deuxième. Mais on retient surtout que,
pendant cette séquence, les joueurs des Capitals étaient rois et maîtres de
la situation, gagnant la grande majorité des batailles individuelles.
8:00 Francis Bouillon a sonné le réveil de son équipe en frappant soli-
dement Ovechkin. D’ailleurs, le Canadien a marqué les deux derniers buts
de la période. Les frères Sergei et Andrei Kostitsyn ont ramené la troupe
de Carbo dans le match. Dans le cas de Sergei, il a profité du bon travail de
Lapierre et d’un tir dévié de Latendresse. Quant à Andrei, il a fait briller la
lumière rouge à la limite de la période en avantage numérique. Ironique-
ment, Green était au cachot pour avoir fait trébucher Andrei.

T RO I S I È M E P É R I O D E
12:30 Ovechkin a alors marqué son troisième but de la rencontre, mais
le jeu a commencé quand Erskine et Green sont finalement sortis gagnants
d’une bataille avec Plekanec et Bégin. Cela a permis à Kozlov de se retrouver
avec la rondelle, qu’il n’a pas tardé à refiler à Ovechkin.
19:28 Le Canadien s’est battu jusqu’à la toute fin et Latendresse a fina-
lement poussé une rondelle derrière Olaf Kolzig. Mais ce jeu n’aurait pas été
possible sans le travail de Sergei Kostitsyn en coin de patinoire, de Mark
Streit à la ligne bleue ou encore de Plekanec aux abords du filet.

P RO LONG AT I O N
3:34 Bégin a perdu une bataille en zone adverse pour une rondelle libre.
Andrei Markov a perdu son bâton. Bryan Smolinski a cru avoir mis fin au jeu
d’une bonne mise en échec. Mais la rondelle semblait coller à Ovechkin et
elle lui est revenue devant le filet. Il n’a pas raté cette chance.
– Pierre Ladouceur

LE POINTAGE

LE CANADIEN
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LE JEUDUMATCH
> ALEXANDER OVECHKIN
Il a inscrit son troisième but de la rencontre
en début de troisième période grâce à un
tir décoché sans avertissement. Il s’est alors
servi de Mark Streit comme écran pour
déjouer Cristobal Huet.

LE CHIFFRE DUMATCH

141Ayant marqué quatre fois, Alexander
Ovechkin totalise maintenant 141 buts
au cours des trois dernières saisons, le

plus haut total de la LNH pendant cette période. De plus, il
devient le premier joueur des Capitals depuis Peter Bondra
à connaître trois saisons successives de 40 buts et plus.

LE HÉROSDUMATCH
> ALEXANDER OVECHKIN
Quatre buts, une passe, cinq mises en échec et
de nombreuses rondelles libres récupérées. Il a été
dominant malgré de beaux efforts en défense de la
part des joueurs du Canadien.
–Pierre Ladouceur

PHOTO MANUEL BALCE CENETA, AP

Les frères Kostitsyn ont vaillamment combattu, hier soir, à Washington. Ci-dessus, Andrei
se frotte à Jeff Schultz.

FRANÇOIS GAGNON

WASHINGTON—CristobalHuetenavude
toutes les couleurs, hier soir, à Washing-
ton. Il s’est fait déjouer trois fois dans les
lucarnes à sa gauche et à sa droite par
Alexander Ovechkin, qui a décoché des
tirs aussi puissants que précis.

Il était sans défense en prolongation
lorsqu’Ovechkin s’est emparé d’une
rondelle libre tout juste devant lui pour
mettre fin à la rencontre.

«C’est un grand joueur, mais nous
lui avons donné de l’espace et du temps
pour tirer et il nous l’a fait payer», a dit
le gardien, qui a fait face à un barrage
de 38 tirs.

Malgré le point récolté grâce à une
remontée similaire à celle de jeudi der-
nier au New Jersey où le Canadien a
comblé un recul de 3-1 pour finalement
battre Martin Brodeur et les Devils 4-3,
Guy Carbonneau n’était pas satisfait.

«Oui, ce point pourrait être impor-
tant en fin de saison, mais je suis déçu
de la façon dont nous avons commencé
le match. Après la partie de mardi – le
Canadien a blanchi les Caps 4-0 –, on
savait qu’ils commenceraient avec force.
On voulait donc imposer notre tempo,
mais on ne l’a pas fait. Un chance que
notre trio des jeunes était en forme et
qu’il a connu du succès car sans eux,
on ne serait jamais revenus dans ce
match», a analysé Guy Carbonneau,
qui n’a pas hésité à faire appel aux
jeunes Latendresse, Sergei Kostitsyn et
Lapierre.

« J’étais peut-être un peu nerveux
au début, mais dès le milieu de la pre-
mière, c’était évident qu’ils étaient nos
meilleurs joueurs. C’était très facile
ensuite de les envoyer dans la mêlée», a
conclu l’entraîneur du Tricolore.

Dans le ves t ia i re , Gu i l laume
Latendresse pouvait difficilement célé-
brer sa première soirée de trois points
en carrière.

Mais il savourait toutefois l’éclosion
d’un trio qui pourrait aider la cause de
l’équipe.

«C’est sûr que toute l’attention va à
Ovechkin, qui était vraiment en feu ce
soir, mais je suis content de voir que
notre trio a enfin su allumer une étin-
celle. Dans les derniers matchs, on était
là, mais à cause d’un manque de com-
munication et de compréhension, on
dirait que tout ce qu’on faisait n’abou-
tissait à rien. Ce soir, on s’est com-
pris. On s’est bien complété. C’est très
important parce que ce ne sont pas tou-
jours les mêmes gars qui doivent faire
gagner l’équipe. Si on veut un jour être
une équipe championne, tous les trios
doivent apporter leur contribution et je
suis content de voir que nous pouvons y
arriver», a mentionné Latendresse.

Si les défenseurs Andrei Markov et
Mike Komisarek ont connu une soi-
rée difficile (fiche de -2) et qu’Alex
Kovalev a eu un rare mauvais match
en dépit de quelques élans en attaque,
Mark Streit a aussi été victime d’un des
buts d’Ovechkin, qui s’est servi de lui

comme écran pour réaliser son tour du
chapeau.

«C’est tellement difficile de le mar-
quer. Tu ne veux pas lui accorder le

tir, mais si tu t’approches trop, il peut
facilement te contourner par sa vitesse.
On doit tenter de limiter les dégâts et ce
soir, c’est lui qui a eu le dessus.»

« Un grand joueur »
Selon Huet, Ovechkin a eu trop d’espace et trop de temps
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RICHARD LABBÉ
ENVOYÉ SPÉCIAL

PHOENIX
Lapremièrechosequi frappequand
on décide de s’asseoir à côté de
Brandon Jacobs, c’est sa taille. Le
gars fait 6’4 et 265 livres, rien
de moins. La deuxième chose qui
frappe, c’est les yeux. Ce regard
perçant qui vous fait comprendre
assez vite que les questions idiotes,
ce n’est pas une bonne idée.

Malheureusement, j’ai com-
mencé par une question idiote. Je
lui ai demandé s’il aimait frapper
ses adversaires. «Probablement»,
m’a-t-il répondu en regardant
ailleurs, comme pour me faire
savoir que j’étais chanceux de ne
pas avoir reçu son pied gauche
(ou le droit) derrière la tête.

Brandon Jacobs n’a pas un
grand sens de l’humour, mais
ce n’est pas bien grave. De toute
façon, les Giants de New York
ne l’ont pas embauché pour ça.
Que non. En fait, les Giants
l’ont embauché pour faire mal
aux joueurs ennemis, une noble
tâche dont il s’acquitte fort bien
depuis son arrivée avec l’équipe,
en 2005.

Ce Jacobs est un cas. Après
tout, on a ici affaire à un jeune
homme de 25 ans qui a le phy-
sique d’un secondeur ou d’un
ailier rapproché. Sauf qu’il est
un porteur de ballon. Un très
bon porteur de ballon, en plus ;
cette saison, sa première à titre
de demi régulier chez les Giants,
Jacobs a récolté 1009 verges de
gains et quatre touchés, même s’il
a raté cinq rencontres à cause de
blessures.

Mais ce ne sont pas les chiffres
qu’on retient dans son cas. Ce
qu’on retient, ce sont plutôt les
jeux spectaculaires. Les chocs
violents. Ces fois, toutes ces fois,
où on l’a vu foncer droit sur un
adversaire, dans le seul et unique
but de renverser le pauvre type.
C’est arrivé souvent. C’est arrivé
en finale de conférence à Green
Bay, il y a deux semaines, quand
Jacobs a failli traverser le demi de
coin Charles Woodson…

«Quand je renverse un joueur
ennemi, ça donne le ton, expli-
que-t-il calmement. Ça fouette
notre équipe. Je ne parle pas
beaucoup sur le terrain, mais
quand j’en renverse un ou deux
comme ça, les gars de l’autre
équipe savent qu’ils en ont pour
60 minutes à m’endurer. Après
une grosse collision, je leur parle

un peu et eux, ils ne disent plus
rien. Alors je sais qu’ils commen-
cent à en avoir assez.»

Ce style bulldozer, Brandon
Jacobs l’affectionne beaucoup. «Il
n’y a pas un autre demi comme
moi dans cette ligue. Je ne dis pas
que je suis le meilleur… mais je
suis unique.»
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Le pire dans tout ça, c’est qu’à
l’Université Auburn, Jacobs n’était
pas considéré comme un espoir de
la NFL. Son coach lui avait dit
qu’il n’allait jamais percer chez
les pros. Les Giants ont fini par le
repêcher en 2005, oui, mais seule-
ment au quatrième tour.

Une fois à New York, l’impo-
sant demi a dû attendre patiem-
ment pendant que Tiki Barber, le
demi vedette des Giants, prenait
toute la place.

«Mais je savais que mon tour
viendrait, tient-il à préciser. Je
savais que Tiki avait d’autres
projets, parce qu’il passait tout
son temps à en parler. Pour moi,
ce n’était qu’une question de
temps.»

Barber à la retraite, Brandon
Jacobs a enfin pu s’exprimer plus
souvent cette saison. Et il n’a pas
raté sa chance. En trois matchs
des séries en janvier, il a récolté

155 verges au sol et trois touchés.
Si les Giants sont ici, en Arizona,
c’est un peu grâce à lui.

«J’ai toujours su qu’il pouvait
être un demi de 1500 verges au
sol par saison, a affirmé le rece-
veur Plaxico Burress. Personne
ne veut avoir à jouer contre ce
gars-là pendant quatre quarts. Je
suis juste heureux qu’il soit dans
notre équipe!»

Jacobs, lui , est juste heu-
reux d’être ici, au Super Bowl.
Heureux d’avoir la chance de
se frotter aux Patriots de la
Nouvelle-Angleterre, les grands
favoris. « Ils ont une équipe de
finesse, et la seule façon de battre
une équipe de finesse, c’est en
jouant de manière très physique»,
a-t-il expliqué.

Visiblement, Brandon Jacobs
n’a peur de rien. Rien ne dérange
ce solide jeune homme. À part
peut-être les questions idiotes…

«Il n’y a pas un autre demi commemoi…»

PHOTO KATHY WILLENS, AP

Tedy Bruschi (54), des Patriots de la Nouvelle-Angleterre, avait trouvé douloureuse sa tentative, vaine, de stopper le porteur de ballon Brandon Jacobs, des Giants de New York, le 29 décembre
dernier. Le secondeur aura l’occasion dimanche d’essayer encore...

SUPER BOWL
Qui des Giants ou des
Patriots remportera le
Super Bowl? Répondez
sur cyberpresse.
ca/sports

LE MATCH DE LEUR VIE
Pendant toute la saison, les Patriots ont joué la carte du «un jour à la fois ». Plus
cette semaine. En Arizona, les joueurs de la Nouvelle-Angleterre ont maintes fois
répété que le Super Bowl de dimanche allait être le match de leur vie. «C’est le
plus gros match qu’on va jamais disputer, a dit le quart Tom Brady hier matin. Ça va
pour tous les joueurs de cette équipe, les entraîneurs… Les gens vont se souvenir de
nous et de ce match pendant très longtemps. Ce match va nous suivre toute notre
vie. Soit qu’on va avoir de bons souvenirs de ce match, ou soit qu’on va se souvenir
d’une occasion manquée. Il n’y a aucune autre équipe qui s’est présentée au Super
Bowl avec une fiche de 18-0. »

Richard Labbé

RICHARD LABBÉ
ENVOYÉ SPÉCIAL

PHOENIX — Il n’y a pas que des
sourires et des gens heureux en
cette semaine du Super Bowl. Il
y a aussi des menaces et des mots
pas très doux.

Gene Upshaw, le leader de l’As-
sociation des joueurs de la NFL,
a profité de son point de presse
annuel du Super Bowl, hier à
Phoenix, pour brandir la menace
d’une grève des joueurs. «Si les
propriétaires veulent mettre fin à
notre entente, nous n’y pourrons
rien, a déclaré Upshaw dans un

hôtel du centre-ville. Mais nous
serons bien préparés.»

La convention collective entre
joueurs et propriétaires est valide
jusqu’à la saison 2011, mais les
deux parties peuvent mettre un
terme à l’entente dès novembre
2009. La saison 2010 serait alors
une saison sans plafond salarial
avant la fin du contrat, un an plus
tard.

Plusieurs propriétaires ont déjà
fait savoir que le présent contrat
de travail les force à essuyer de
lourdes pertes financières.

«Il va y avoir plusieurs points
chauds à l’agenda lors de notre

prochaine rencontre, en mars», a
ajouté Upshaw, en précisant que
la grève, un lock-out ou encore la
possibilité d’une extension de la
convention collective seraient tous
évoqués. La dernière grève des
joueurs remonte à 1987.

«Les propriétaires disent qu’ils
ne font pas d’argent, a raconté Gene
Upshaw. Je crois qu’ils font tous de
l’argent. Ceci n’est pas la LNH, où
les joueurs ont accepté des baisses
de salaire de 25%. Nous n’allons
rien accepter de tel.»

Par ailleurs, le numéro un de
l’Association des joueurs de la
NFL ne compte pas seulement

les propriétaires du circuit parmi
ses ennemis ; plusieurs anciens
joueurs sont maintenant rangés
contre lui. Ces anciens joueurs
et entraîneurs, regroupés sous la
bannière Gridiron Greats, affir-
ment qu’Upshaw et l’Association
des joueurs ne veillent pas au
bien-être des anciens du circuit.

Hier matin à Phoenix, plusieurs
anciens joueurs – dont Michael
Irvin, Joe Greene, Dwight Clark
et Steve Largent – ont longuement
discuté des problèmes de santé
qui affligent les ex-footballeurs.
Dave Pear, 54 ans, un ex-mem-
bre des Bucs de Tampa, a raconté

combien les commotions céré-
brales à répétition ont fortement
diminué sa qualité de vie ; il se
déplace à l’aide d’une canne, et
ne peut rester assis pendant plus
de 20 minutes. L’Association des
joueurs ne veut plus défrayer
ses coûts médicaux, et il doit se
contenter d’une pension de 484$
par mois.

«Ce que l’Association fait aux
anciens, c’est presque criminel»,
a tonné Kyle Turley, joueur de
ligne à l’attaque des Chiefs de
Kansas City, et l’un des seuls
joueurs actifs à se prononcer sur
le sujet.

Une odeur de grève flotte sur le Super Bowl
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COMMENTDÉRANGER BRADY?
MOSS A LA RÉPONSE

Randy Moss
PHOTO AP

C’est la question que tout le monde se pose en Arizona,
que tout le monde se pose depuis le début de la saison,
en fait: comment faire pour déranger Tom Brady, un gars
par ailleurs très difficile à déranger? Randy Moss, qui
a souvent toutes les réponses, a offert cette scintillante
solution, hier matin au déjeuner d’équipe des Patriots.
«Je pense que si on lui enlève ses cinq joueurs de ligne,

si on le force à se remettre le ballon à lui-même et si on
laisse les Giants et (Michael) Strahan foncer sur lui sans
ligne à l’attaque, alors là, ça le dérangerait sûrement, a
expliqué le receveur des Pats. S’il devait jouer à six contre
11, ça le dérangerait sûrement, oui. Mais je pense que
c’est la seule chose qui puisse le déranger.»

– Richard Labbé
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DEUXMESSES DOMINICALES
NHL ET NFL

VERS LA FINALE

Le Super Bowl déchiffré

SHOWTIME!
Diffuseur du Super Bowl, FOX est aussi celui de la très populaire série
American Idol. Reconnu pour son sens du spectacle, FOX a décidé
de réunir, ce dimanche, dans un avant-match de quatre
heures, les spécialistes du football et les vedettes
de la série. En plus de savantes analyses
de l’attaque, de la défense et des unités
spéciales, d’une pluie de statistiques (qui ne
veulent plus rien dire, mais qui guideront
les prédictions de chacun), on y verra
l’animateur d’American Idol, Ryan Seacrest,
accueillir les personnalités sur la tapis
rouge. Paula Abdul lancera sa derniere
vidéo, Dance Like There‚s No Tomorrow, et
on la verra danser avec Randy Jackson dans
un numéro pré-enregistré. Le spectacle
d’avant-match, quant à lui, mettra en
vedette Alicia Keys et un duo
formé de Willie Nelson et
Sara Evans.

Dès 14h,
sur FOX et CTV.

— Pierre Trudel

PIERRE TRUDEL

ANTENNES
COLLABORATION SPÉCIALE

Mieux encore que les superlatifs,
les chiffres font la démonstration
de l’énorme intérêt que suscite le
Super Bowl, tant chez les amateurs
passionnés que les simples curieux.
Les chiffres qui suivent sont de
Nielsen Media Research.

7366950 v nombre de foyers
dans New York et sa région, le mar-
ché de télé n°1 aux Etats-Unis.

2372000 v nombre de foyers
dans Boston/Manchester, septième
en importance.

Janvier1996v diffuser surNBC,
la 30e présentation du Super Bowl,
entre Dallas et Pittsburgh, demeure
la plus regardée avec une moyenne
d’auditoire de 94 080 000.

Février 2007 v le super bowl
XLI se classe au deuxième rang

des matchs les plus suivis avec un
auditoire de 93 184 000.

24430000v nombre de télés-
pectateurs pour le tout premier
Super Bowl, entre Green Bay et
Kansas City, le 15 janvier 1967.

74v le plus haut total de parts
demarché obtenues pour unmatch,
celui de janvier 1979 entre Dallas et
Pittsburgh.

70v les parts de marché obte-
nues par NBC lors du Super Bowl
de 1969 où Joe Namath mène les
Jets à la victoire, tel qu’il l’avait
prédit. En 1996, NBC avait obtenu
68 parts de marché.

7v nombre de matchs du Super
Bowl regardés par 90 millions de
personnes et plus.

47505000 v le plus grand
nombre de foyers à l’écoute. C’était
en février 2007, pour le match entre
les Colts et les Bears.

37500$v Coût d’un message
de 30 secondes en 1967.

2,7millionsv Coût d’unmessage
de 30 secondes en janvier dernier.

3,0 millions v Coût d’un mes-
sage de même durée dimanche.

5 v FOX en sera à son cin-
quième Super Bowl

6v matches diffusés sur ABC.

15 v nombre de SB présentés
sur NBC

16 v total de SB présentés sur
CBS. A noter que le premier SB a
été diffusé simultanément sur CBS
et NBC.

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII

Le diffuseur attitré profite tou-
jours de l’impact du Super Bowl
pour prévoir à sa grille-horaire,
une fois les célébrations terminées,
une série dramatique qu’il sou-
haite lancer ou dont il veut faire la
promotion. Avec succès la plupart
du temps. Le top 5 des séries les
plus regardées après le SB est le
suivant.

1/ 1996 : F r i e n d s ( N BC ) ,
52 925 000
2/2001 : Survivor 2 (CBS),
45 369 000
3/1977 : Kit Carson de Disney
(NBC), 42 816 000
4/1980 : 60 Minutes , (CBS),
40 746 000
5/2006: Greys Anatomy, (ABC),
37 881 000
En janvier 2007, CBS a obtenu

un auditoire de 26 314 000 avec un
épisode de Criminal Minds.

SPÉCIAL SUPER BOWLXLII

Avant que ne débute l’avant-match officiel, FOX et aussi CTV présenteront trois émissions spéciales. À midi, Road to
the Super Bowl proposera une rétrospective des grands moments de la saison, y compris les séries éliminatoires, le tout
sur une narration d’Alec Baldwin. À 13 h, dans Inside the Rings, Troy Aikman retracera le cheminement d’anciens quarts
vers le Super Bowl. Parmi ses invités: John Elway, Kurt Warner et Doug Williams. Finalement, à 13 h 30, l’incontournable
édition spéciale de Howie Longs Tough Guy, consacrée à quelques grands guerriers du SB, se tiendra en présence, entre
autres, de Jim Kelly et Mark Navarro.— Pierre Trudel

DÈS 12H,v sur FOX et CTV

RDS devrait connaître une belle fin de semaine. Un beau dimanche surtout.
Si vous en avez trop de toutes ces émissions avant-matchs, RDS vous propose
à 14h le match Canadien/Rangers, et ne se mettra à l’heure du football qu’à
17h, soit une heure avant le botté d’envoi. David Arsenault a passé la semaine
en Arizona, et cherchera à nous mettre dans l’ambiance. On retrouvera aussi
tous les hommes de football du réseau, soit Pierre Vercheval, Denis Casavant,
DidierOrméjuste,Mike Sutherland etMarc Labrecque. Pour la première fois,
RDS diffuse lematch enHD. L’an dernier, 798 000amateurs avaient regardé
la rencontre.— Pierre Trudel

v 17h, sur RDS

OÙ REGARDER LE SUPER BOWL? — Robert Bousquet

ÀMONTRÉAL

v Avec lesCarabins
À l’aréna du CEPSUM, 2100, boulevard Édouard-
Montpetit. Ouverture des portes à 15h. Billet : 10$ l’unité,
au profit de l’équipe des Carabins. Assistance : 2000
personnes. Écran géant haute définition, groupe rock, prix
de présence, etc. Réservations au 514-343-6160.

v Avec lesCitadins
Premier méga party du Super Bowl des Citadins.
Ouverture des portes à 17h. Le coût d’entrée est de 8$
et les billets sont en vente à la porte du Centre Sportif,
1212, rue Sanguinet. Les profits sont versés aux sports
de l’UQAM. Écran géant, prix de présence et ambiance
étudiante.

v AuMétropolis
À compter de 13 h, pour la présentation du match du
Canadien. «Tailgate» à l’extérieur du 59, rue Sainte-

Catherine Est, avec animation et prix de présence.
Organisé par la Cage aux Sports en collaboration
avec CKOI et Summum.

v Dans les restaurants laCage auxSports
Admission gratuite, aucune réservation. Dans tous les
restaurants, animation, prix de présence, etc. Laval :
2900, boulevard Le Carrefour 450-688-8244,
Montréal-Nord: 10715, boulevard Pie-IX 514-324-2243,
Rive-Sud : six établissements, dont 1150A, rue Volta,
Boucherville 450-641-2243.

v AubarChamp’s
3956, boulevard Saint-Laurent. Admission gratuite,
réservation au 514-987-6444. Environ 300 places, qui
s’envolent très vite. Nombreux prix de présence.

v ChezNormand
1550, rue Mont-Royal Est. Admission gratuite, réservation
au 514-915-5888. Ambiance intime, environ 120
personnes. Écran haute définition et prix de présence.

v Aubar LeTapRoom
550, rue Rachel Est. Admission gratuite, réservation au
514-324-2243. Nombreux prix de présence. Les portes
ouvrent à 11 h en prévision du match du Canadien.

BLOC-NOTES
v L’hymne national sera interprété par Jordin Sparks, gagnante d’American Idol
l’an dernier.

v Le botté d’envoi devrait être effectué vers 18h 30.

v Le spectacle de la mi-temps sera l’affaire de TomPetty &TheHeartbreakers.
L’an dernier, l’auditoire avait atteint 140 millions au moment du spectacle.

v Le Super Bowl étant suivi deux jours plus tard du Super Tuesday, jour de caucus
ou de primaires dans 24 États américains, FOX présentera entre 9h etmidi une
émission spéciale où s’entremêleront politique et sport.

v Diffuseur canadien, CTV entre aussi en ondes à midi et retransmettra en fait
toute la programmation de FOX. Après le match, CTV lancera la saison de la série
dramatique Nip/Tuck.

v TSN a aussi délégué quelques reporters et analystes sur place, dont Rod
Smith, Chris Schultz et Jesse Palmer qui se retrouveront tous sur le terrain après
le match.

v Ce soir, demain et dimanche, de 19h à 2h, ESPN Classic présente 21 heures de
reportages sur les grandes confrontations du passé.

v Dimanche soir,NFLNetwork aura consacré 213 heures au Super Bowl,
incluant les faits saillants des 41 premiers et 65 heures de reportages en direct de
divers endroits en Arizona.

v Plus tôt cette semaine, le Los Angeles Times a fait un rapprochement entre la
saison des Patriots et celle du Canadien en 1976-77.

Bon match.

Aaron Ross et Randy Moss lors du dernier match entre les Patriots
et les Giants, le 29 décembre dernier. PHOTO REUTERS

Paula Abdul >
PHOTO GETTY
IMAGES

< Tom Brady
PHOTO AP

Cristobal Huet >
PHOTO PC

< Le stade
de Phoenix.
PHOTO AP
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LES CHIFFRES DU SPORT Statisticien : P.-Y. Laferrière

LIGUE NATIONALE CLASSEMENT GÉNÉRAL
ASSOCIATION DE L’EST

PJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série
1. x-Ottawa............52 32 16 1 3 180 151 68 16-9-1-1 16-7-0-2 4-6-0-0 P1
2. x-Philadelphie....50 28 17 2 3 163 144 61 12-7-2-3 16-10-0-0 7-2-1-0 P1
3. x-Caroline...........54 26 24 3 1 164 173 56 13-11-2-0 13-13-1-1 5-5-0-0 G2
4. Canadien .......51 27 15 4 5 162 141 63 10-8-1-4 17-7-3-1 7-2-1-0 P1
5. Pittsburgh..........51 28 19 1 3 148 139 60 13-9-1-2 15-10-0-1 5-3-0-2 P1
6. New Jersey.........50 28 19 2 1 127 119 59 14-9-0-0 14-10-2-1 5-5-0-0 P2
7. Boston................51 27 19 2 3 136 135 59 14-8-0-3 13-11-2-0 6-3-0-1 G3
8. NY Rangers.........53 25 22 2 4 129 132 56 17-11-0-0 8-11-2-4 5-4-0-1 G1
9. NY Islanders .......52 24 22 4 2 127 149 54 13-11-3-0 11-11-1-2 4-5-1-0 P3
10. Washington .......52 24 23 3 2 152 164 53 14-11-0-1 10-12-3-1 7-3-0-0 G1
11. Buffalo ...............50 23 21 1 5 147 141 52 12-8-0-2 11-13-1-3 4-3-0-3 G3
12. Atlanta...............53 24 25 0 4 145 176 52 13-12-0-2 11-13-0-2 3-4-0-3 G1
13. Floride................52 22 25 2 3 130 148 49 10-12-1-3 12-13-1-0 3-5-0-2 P2
14. Toronto ..............53 20 24 6 3 146 170 49 11-9-2-3 9-15-4-0 4-5-1-0 P3
15. Tampa Bay .........52 21 26 4 1 151 175 47 14-12-2-0 7-14-2-1 6-4-0-0 G1
ASSOCIATION DE L’OUEST

PJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série
1. x-Detroit ............52 38 10 0 4 177 112 80 20-4-0-2 18-6-0-2 7-2-0-1 G5
2. x-San Jose ..........51 28 16 2 5 136 124 63 11-11-1-3 17-5-1-2 5-4-1-0 P1
3. x-Minnesota.......51 29 19 0 3 143 139 61 16-8-0-1 13-11-0-2 6-3-0-1 G2
4. Dallas .................54 29 20 3 2 158 141 63 15-9-1-1 14-11-2-1 5-4-0-1 G1
5. Calgary...............51 26 17 5 3 151 147 60 13-8-5-2 13-9-0-1 6-3-0-1 G4
6. Anaheim ............54 27 21 1 5 136 142 60 16-7-1-3 11-14-0-2 6-4-0-0 P4
7. Colorado.............51 27 20 2 2 144 141 58 18-8-0-1 9-12-2-1 5-4-0-1 G1
8. Nashville ............52 26 21 1 4 151 143 57 15-8-0-2 11-13-1-2 5-2-1-2 G1
9. Vancouver ..........52 26 21 0 5 137 129 57 14-10-0-2 12-11-0-3 2-7-0-1 P2
10. Phoenix..............51 27 22 0 2 141 139 56 11-11-0-2 16-11-0-0 5-4-0-1 P1
11. Columbus...........53 25 22 1 5 132 134 56 16-7-1-3 9-15-0-2 6-4-0-0 P2
12. St-Louis..............49 23 19 3 4 126 138 53 14-8-2-2 9-11-1-2 3-5-0-2 G1
13. Edmonton ..........53 23 25 2 3 140 161 51 12-13-0-1 11-12-2-2 5-4-0-1 P1
14. Chicago ..............51 23 24 3 1 142 149 50 13-13-1-0 10-11-2-1 4-5-1-0 P3
15. Los Angeles........53 21 29 1 2 148 173 45 12-16-0-1 9-13-1-1 6-3-1-0 G1
x- premier de sa division

ASSOCIATION DE L’EST
Division Nord-Est

PJ Pts
Ottawa.........................52 68
Canadien................ 51 63
Boston..........................51 59
Buffalo .........................50 52
Toronto ........................53 49
Division Atlantique

PJ Pts
Philadelphie.................50 61
Pittsburgh....................51 60
New Jersey...................50 59
NY Rangers ..................53 56
NY Islanders .................52 54
Division Sud-Est

PJ Pts
Caroline........................54 56
Washington .................52 53
Atlanta.........................53 52
Floride..........................52 49
Tampa Bay...................52 47

ASSOCIATION OUEST
Division Centrale

PJ Pts
Detroit..........................52 80
Nashville ......................52 57
Columbus.....................53 56
St-Louis........................49 53
Chicago ........................51 50
Division Nord-Ouest

PJ Pts
Minnesota....................51 61
Calgary.........................51 60
Colorado.......................51 58
Vancouver....................52 57
Edmonton ....................53 51
Division Pacifique

PJ Pts
San Jose .......................51 63
Dallas ...........................54 63
Anaheim ......................54 60
Phoenix........................51 56
Los Angeles..................53 45

LES MENEURS
(Matchs d’hier non compris)

B A Pts
Alfredsson, Ott ........ 32 36 68
Lecavalier, TB.......... 30 37 67
Ovechkin, Wash ...... 39 26 65
Kovalchuk, Atl......... 38 26 64
Iginla, Cal................ 32 32 64
Crosby, Pgh............. 20 43 63
Zetterberg, Det ....... 29 33 62
Datsyuk, Det............ 17 44 61
Spezza, Ott.............. 19 41 60
J.Thornton, SJ ......... 15 45 60
Saint-Louis, TB........ 19 40 59
Malkin, Pgh............. 27 31 58
Getzlaf, Ana ............ 19 39 58
Savard, Bos ............. 12 45 57
Heatley, Ott............. 25 31 56
Ribeiro, Dal ............. 22 34 56
M.Richards, Phi ....... 21 35 56
Sundin, Tor ............. 21 33 54
Gaborik, Min ........... 26 27 53
H.Sedin, Vcr ............ 10 42 52

HOCKEY
CALENDRIER DE LA LNH
MERCREDI, 30 JANVIER
Anaheim 1 Minnesota 5
Pittsburgh 1 Atlanta 4
Buffalo 1 Floride 0
Phoenix 2 Detroit 3
Chicago 3 Colorado 6
San Jose 4 Calgary 5
JEUDI, 31 JANVIER
Los Angeles 3 Islanders de N.Y. 1
Rangers de N.Y. 4 Philadelphie 0
Canadien 4 Washington 5 (Prol.)
Toronto 2 Caroline 3 (Prol.)
Boston 4 Ottawa 1
Vancouver 3 Tampa Bay 4
Columbus 2 Nashville 4
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Rangers de N.Y. au New Jersey, 19h
Buffalo c. Atlanta, 19h30
Vancouver en Floride, 19h30
Colorado c. Detroit, 19h30
Anaheim c. St. Louis, 20h30
Dallas c. Edmonton, 21h
SAMEDI, 2 FÉVRIER
Islanders de N.Y. c. Canadien, 14h
Chicago c. San Jose, 17h
Detroit c. Boston, 19h
Ottawa c. Toronto, 19h
Los Angeles au New Jersey, 19h
Anaheim c. Philadelphie, 19h
Atlanta c. Washington, 19h
Minnesota c. Columbus, 19h
Caroline c. Pittsburgh, 19h30
Floride c. Tampa Bay, 19h30
Phoenix c. Nashville, 20h
Colorado c. St. Louis, 20h30
Dallas c. Calgary, 22h

LE CANADIEN
B P Pts Pén.

27. A. Kovalev ...................... 22 24 46 38
14. T. Plekanec..................... 16 30 46 22
11. S. Koivu .......................... 10 27 37 69
79. A. Markov....................... 11 25 36 28
32. M. Streit ........................... 7 27 34 12
21. C. Higgins....................... 16 16 32 12
46. A. Kostitsyn .................... 15 16 31 13
84. G. Latendresse................ 14 6 20 22
44. R. Hamrlik ........................ 3 16 19 30
73. M. Ryder........................... 8 10 18 14
20. B. Smolinski ..................... 5 12 17 16
8. M. Komisarek ................... 4 13 17 66
74. S. Kostitsyn ...................... 5 8 13 15
25. M. Dandenault ................. 6 5 11 32
28. K. Chipchura..................... 4 7 11 10
6. T. Kostopoulos.................. 4 5 9 85
40. M. Lapierre....................... 3 5 8 8
71. P. Brisebois ...................... 2 6 8 20
22. S. Bégin............................ 3 4 7 30
51. F. Bouillon........................ 0 3 3 38
26. J. Gorges .......................... 0 3 3 15
54. M. Grabovski .................... 1 1 2 4
03. R. O’Byrne ........................ 0 2 2 18
39. C. Huet ............................. 0 1 1 0
45. C. Locke............................ 0 0 0 0
41. J. Halak ............................ 0 0 0 0
31. C. Price ............................. 0 0 0 0

LES SOMMAIRES DE LA LNH
 MERCREDI 
SAN JOSE 4
CALGARY 5
Première période
1. San Jose, Marleau 9
(Ozolinsh)..........................10:39

Deuxième période
2. Calgary, Nolan 10
(Tanguay, Conroy)...............6:04

3. Calgary, Primeau 1
(Boyd)..................................6:26

4. Calgary, Phaneuf 7
(Aucoin, Iginla)..........17:35 (an)

Troisième période
5. Calgary, Nolan 11, 0:57 (dn)
6. San Jose, Plihal 1
(Bernier, Ozolinsh) ..............2:40

7. Calgary, Nolan 12
(Tanguay, Conroy).............10:45

8. San Jose, Rissmiller 6
(Grier) ................................18:00

9. San Jose, Cheechoo 10
(Michalek, Roenick)...18:59 (an)

Tirs au but
SAN JOSE.................7 12 1231
CALGARY.................8 9 1229

Gardiens
San Jose: Nabokov ......(P,28-16-6)
Calgary: Kiprusoff........(G,26-15-8)

Buts et avantages numériques
San Jose:................................... 1-4
Calgary: .................................... 1-3
Arbitres - Steve Kozari, Dennis
LaRue
Assistance - 19,289 (19,289)

CHICAGO 3
COLORADO 6
Première période
1. Colorado, Hejduk 18
(Hensick) .............................9:13

2. Colorado, Svatos 21
(Arnason, Wolski)..............11:18

3. Colorado, Richardson 2
(Guite, Clark) .....................18:29

Deuxième période
4. Chicago, Lang 17
(Wisniewski, Havlat)...........3:17

5. Colorado, Brunette 11
(Hejduk, Svatos)........12:00 (an)

Troisième période
6. Colorado, Arnason 5
(Liles, Leopold)....................6:29

7. Colorado, Svatos 22
(Arnason, Wolski)..............13:56

8. Chicago, Perreault 5, 17:20
9. Chicago, Perreault 6
(Burish, Sopel)...................19:36

Tirs au but
CHICAGO..................5 6 415
COLORADO ............12 9 930

Gardiens
Chicago: Khabibulin ....(P,15-18-3)
Colorado: Theodore........................
(G,13-12-2)(11-10)
Budaj (0:00 de la 3e, 4-2)

Buts et avantages numériques
Chicago:.................................... 0-3
Colorado: .................................. 1-4
Arbitres - Rob Shick, Brad Watson
Assistance - 15,348 (18,007)

 JEUDI 
LOS ANGELES 3
ISLANDERS 1
Première période
1. Los Angeles, Moulson 5
(Handzus, Willsie) .............10:35

2. Islanders, Berard 4, 14:19

Deuxième période
Aucun but

Troisième période
3. Los Angeles, Blake 5
(Brown, Kopitar) .........7:22 (an)

4. Los Angeles, Frolov 12
(Armstrong) ...............19:19 (fd)

Tirs au but

LOS ANGELES...........8 12 727
ISLANDERS ............11 7 1129

Gardiens
Los Angeles: LaBarbera..................
(G,14-18-2)
Islanders: Dubielewicz .... (P,5-4-0)

Buts et avantages numériques
Los Angeles: ............................. 1-5
Islanders: .................................. 0-1
Arbitres - Rob Martell, Dan
O’Halloran
Assistance - 10,148 (16,234)

RANGERS 4
PHILADELPHIE 0
Première période
1. Rangers, Dawes 7
(Drury).................................8:18

2. Rangers, Prucha 7
(Girardi, Tyutin).................17:56

Deuxième période
3. Rangers, Drury 13
(Gomez, Tyutin) ..........0:23 (an)

4. Rangers, Shanahan 17
(Avery, Dubinsky)................1:41

Troisième période
Aucun but

Tirs au but
RANGERS.................9 9 927
PHILADELPHIE.........9 2 920

Gardiens
Rangers: Valiquette.........(G,3-3-1)
Philadelphie: Niittymaki ................
(P,9-6-1)(12-8)
Biron (1:41 de la 2e, 15-15)

Buts et avantages numériques
Rangers: ................................... 1-4
Philadelphie: ............................ 0-3
Arbitres - Marc Joannette, Dan
Marouelli
Assistance - 19,670 (19,519)

BOSTON 4
OTTAWA 1
Première période
1. Boston, Kessel 14
(Savard)...............................0:28

2. Boston, Lucic 6
(Kobasew, Metropolit)........3:18

3. Boston, Savard 13, 8:21

Deuxième période
Aucun but

Troisième période
4. Ottawa, Vermette 12, 11:36
(an)
5. Boston, Kobasew 18
(Lucic).........................19:37 (fd)

Tirs au but
BOSTON...................7 12 322
OTTAWA..................9 10 1231

Gardiens
Boston: Thomas ..........(G,18-11-3)
Ottawa: Gerber.............. (P,23-9-1)

Buts et avantages numériques
Boston: ..................................... 0-4
Ottawa:..................................... 1-5
Arbitres - Chris Lee, Justin St
Pierre
Assistance - 19,959 (19,153)

VANCOUVER 3
TAMPA BAY 4
Première période
1. Vancouver, Bourdon 2
(Burrows, Pyatt)..................2:41

2. Tampa Bay, Prospal 21
(St. Louis, Richards).....7:56 (an)

3. Vancouver, Pyatt 13
(Kesler, Burrows)...............16:24

Deuxième période
4. Tampa Bay, Gratton 8
(Hlavac, MacDonald)...........3:12

5. Tampa Bay, Lecavalier 31
(St. Louis, Richards)...........16:39

Troisième période
6. Tampa Bay, Richards 16
(St. Louis, Kuba)..................8:34

7. Vancouver, Edler 3
(Raymond, D.Sedin)..19:35 (an)

Tirs au but
VANCOuVER ............7 10 926
TAMPA BAY...........10 12 527

Gardiens
Vancouver: Luongo .....(P,22-17-4)
Tampa Bay: Ramo...........(G,3-7-1)

Buts et avantages numériques
Vancouver: ............................... 1-4
Tampa Bay: .............................. 1-2
Arbitres - Stéphane Auger, Dan
O’Rourke
Assistance - 17,019 (19,758)

TORONTO 2
CAROLINE 3 P

Première période
1. Toronto, Tlusty 4
(Sundin, Gill) .......................3:20

Deuxième période
2. Caroline, Gleason 2
(Walker, Samsonov)..........13:19

Troisième période
3. Caroline, Walker 6
(Gleason, Hedican)..............3:29

4. Toronto, Sundin 22
(Tucker) .............................19:48

Prolongation
5. Caroline, Brind’Amour 19
(Whitney, Stillman) ....3:20 (an)

Tirs au but
TORONTO...............6 8 11 126
CAROLINE.............11 16 6 538

Gardiens
Toronto: Toskala..........(P,17-15-5)
Caroline: Ward ............(G,21-17-3)

Buts et avantages numériques
Toronto:.................................... 0-1
Caroline: ................................... 0-5
Arbitres - Mike Leggo, Don
Koharski
Assistance - 15,159 (18,730)

COLUMBUS 2
NASHVILLE 4

Première période
1. Nashville, Radulov 19
(Dumont, Hamhuis)............0:26

2. Nashville, Arnott 18
(Dumont, Erat) ..........11:48 (an)

Deuxième période
3. Columbus, Zherdev 21
(Peca) ..........................0:34 (an)

4. Nashville, Fiddler 7
(Hordichuk, Hamhuis).........8:59

5. Columbus, Fritsche 8
(Malhotra, Klesla) .............11:09

6. Nashville, Nichol 6
(Smithson) ........................13:58

Troisième période
Aucun but

Tirs au but
COLuMBuS............11 9 1333
NASHVILLE ............11 12 831

Gardiens
Columbus: Leclaire.........................
(P,19-11-3)(23-19)
Norrena (0:00 de la 3e, 8-8)
Nashville: Mason.........(G,15-16-4)

Buts et avantages numériques
Columbus: ................................ 1-3
Nashville:.................................. 1-7
Arbitres - Gord Dwyer, Mike
Hasenfratz
Juges de lignes - Ryan Galloway,
Jay Sharrers
Assistance - 13,745 (17,113)

À LA TÉLÉ
AUJOURD’HUI
BOXE
[00h00] [TSN]* Monty Meza-Clay c. Eric Aiken.
HOCKEY
[09h30] [RDS]* Canadien Express : Canadien c. Washington.
[13h30] [RDS]* Canadien Express : Canadien c. Washington.
[19h30] [RDS] [TSN] LNH: Colorado c. Detroit.
[19h30] [VOX] LHJMQ: Val d’Or c. Chicoutimi.

* v En différé ou en reprise.

>

LE CHOIXDE PIERRE TRUDEL

Peu à signaler, ce soir, si ce n’est le match entre l’Avalanche
et les RedWings, retransmis surRDS etTSN. L’Avalanche
doit composer avec les blessures à certains joueurs de premier
ordre, dont leur leader incontesté, Joe Sakic. Si vous êtes
abonné àNFLNetwork, le marathon de 213 heures de
reportages consacrés au Super Bowl se poursuit.

>

UNIVERSITAIRE MASCULIN
PJ G P DP DF BP BC Pts

uQTR...................... 23 17 5 0 1 87 51 35
McGill..................... 24 16 7 0 1 93 58 33
Carleton ................. 24 11 10 0 3 76 90 25
Ottawa................... 24 11 11 0 2 73 68 24
Concordia............... 24 11 12 0 1 85 96 23
VENDREDI, 1er FÉVRIER
RMC c. McGill, 19h
Carleton c. uQTR, 19h
Ottawa c, Concordia, 19h30

LIGUE AMÉRICAINE
CONFÉRENCE DE L’EST
Division Atlantique

PJ G P DP DF BP BC Pts
Providence ............. 45 34 8 2 1 162 116 71
Portland................. 48 29 14 2 3 145 127 63
Hartford ................. 47 28 13 2 4 147 120 62
Springfield ............. 47 20 18 4 5 127 143 49
Manchester ............ 46 21 19 4 2 134 135 48
Worcester............... 43 19 18 3 3 119 138 44
Lowell .................... 46 13 25 4 4 101 158 34
Division Est

PJ G P DP DF BP BC Pts
Philadelphie........... 47 29 15 1 2 144 120 61
Wilkes-Barre .......... 44 26 16 0 2 123 103 54
Hershey.................. 45 25 16 0 4 136 125 54
Albany.................... 48 26 20 0 2 130 122 54
Binghamton........... 46 22 17 4 3 132 134 51
Bridgeport.............. 46 23 22 1 0 122 129 47
Norfolk ................... 46 13 27 2 4 115 159 32

CONFÉRENCE DE L’OUEST
Division Nord

PJ G P DP DF BP BC Pts
Toronto .................. 44 30 9 1 4 137 111 65
Manitoba ............... 44 23 18 2 1 125 118 49
Syracuse................. 49 22 24 2 1 144 137 47
Hamilton .............44 19 19 1 5 113 128 44
Grand Rapids.......... 47 18 22 2 5 117 141 43
Lake Erie ................ 45 15 21 3 6 111 142 39
Rochester ............... 49 12 31 2 4 117 180 30
Division Ouest

PJ G P DP DF BP BC Pts
Rockford................. 48 29 11 3 5 161 138 66
Chicago .................. 44 31 12 1 0 172 129 63
Peoria..................... 48 28 13 4 3 166 132 63
San Antonio ........... 46 26 13 3 4 148 130 59
Milwaukee ............. 45 23 18 2 2 126 122 50
Quad City ............... 47 21 19 2 5 120 127 49
Houston ................. 44 22 18 2 2 114 109 48
Iowa....................... 48 21 23 2 2 124 159 46
JEUDI, 31 JANVIER
San Antonio 4 Lake Erie 3 (Prol.)
Grand Rapids 1 Peoria 4
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Syracuse à Albany, 19h
Springfield à Hartford, 19h
Norfolk à Binghamton, 19h05
Worcester à Philadelphie, 19h05
Manchester à Portland, 19h05
Bridgeport à Wilkes-Barre, 19h05
San Antonio à Lake Erie, 19h30
Toronto à Rochester, 19h35
Chicago à Milwaukee, 20h
Rockford à Peoria, 20h
Grand Rapids à Iowa, 20h07
Hamilton à Manitoba, 20h30
Quad City à Houston, 20h35

LHJMQ
Division Telus

PJ G P DP DF BP BC Pts
Baie-Comeau ......... 54 36 13 1 4 185 151 77
Rouyn-Noranda...... 52 35 14 2 1 225 178 73
Gatineau ................ 53 32 16 3 2 194 167 69
Québec................... 53 29 20 1 2 194 166 62
Chicoutimi.............. 51 28 19 1 3 166 143 60
Val-d’Or.................. 53 23 25 2 3 150 194 51
Victoriaville............ 52 22 26 2 2 173 48
Shawinigan............ 49 22 24 0 3 151 160 47
Rimouski ................ 53 21 31 1 0 166 191 43
Drummondville...... 53 9 40 1 3 123 216 22
Division Est

PJ G P DP DF BP BC Pts
Saint-Jean.............. 50 33 13 1 3 208 162 70
Halifax.................... 50 31 14 0 5 205 167 67
Cap-Breton............. 52 29 17 3 3 183 179 64
Lewiston ................ 51 28 19 2 2 172 160 60
St. John’s................ 53 24 24 1 4 173 182 53
Acadie-Bathurst ..... 48 23 22 1 2 179 170 49
I.-P.-E..................... 50 22 25 2 1 179 207 47
Moncton ................ 55 19 27 2 7 153 185 47
MERCREDI, 30 JANVIER
Drummondville 3 Lewiston 8
Moncton 0 Chicoutimi 7
JEUDI, 31 JANVIER
Moncton 4 Québec 3 (Fus.)
Victoriaville 3 Saint-Jean 4
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Saint-Jean à Lewiston, 19h
Vicrtoriaville à I.-P.-E., 19h
Halifax à St. John’s, 19h
Rouyn-Noranda à Baie-Comeau, 19h30
Cap-Breton à Acadie-Bathurst, 19h30
Val-d’Or Chicoutimi, 19h30
Gatineau à Rimouski, 19h30
Drummondville à Shawinigan, 19h30

LIGUE DE L’ONTARIO
JEUDI, 31 JANVIER
Sault Ste. Marie 1 Saginaw 2 (Fus.)
Niagara 2 Peterborough 5
Ottawa 0 Windsor 3
Belleville 4 Sarnia 6
Kingston 7 Oshawa 6 (Fus.)
Erie 5 Barrie 3
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Ottawa à Plymouth, 19h05
Oshawa à Kingston, 19h30
Mississauga à Kitchener, 19h30
Belleville à London, 19h30
Brampton à Sudbury, 19h30
Guelph à Sarnia, 19h35

LIGUE DE L’OUEST
MERCREDI, 30 JANVIER
Calgary 6 Kootenay 3
Edmonton 5 Moose Jaw 1
Kelowna 5 Everett 1
Seattle 3 Prince Albert 1
Swift Current 3 Saskatoon 2
Tri-City 4 Portland 0
Vancouver 3 Lethbridge 1
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Edmonton à Calgary, 22h
Vancouver à Chilliwack, 22h
Lethbridge à Kelowna, 22h
Spokane à Kootenay, 22h
Kamloops à Prince George, 22h
Saskatoon à Regina, 22h
Seattle à Tri City, 22h05
Red Deer à Brandon, 22h30
Prince Albert à Portland, 22h30
Moose Jaw à Swift Current, 22h30

MIDGET AAA
VENDREDI, 1er FÉVRIER
C.C.-Lemoyne à Châteauguay, 19h30
Montréal au C.A.-Girouard, 19h30
Laurentides à Gatineau, 19h30
Crabtree à Trois-Rivières, 20h

JUNIOR AAA
Division Sherwood

PJ G P DP DF BP BC Pts
C. Champlain.......... 45 29 11 1 4 176 143 63
Granby ................... 42 27 12 1 2 234 177 57
Longueuil............... 41 26 11 1 3 227 185 56
Kahnawake ............ 43 26 15 1 1 175 182 54
Valleyfield.............. 44 24 19 0 1 197 179 49
Lachine .................. 43 19 21 2 1 213 218 41
Vaudreuil-Dorion ... 45 10 32 3 0 176 283 23
Division Drolet

PJ G P DP DF BP BC Pts
Cégep de Joliette ... 43 33 9 0 1 230 136 67
Terrebonne ............ 46 28 16 0 2 225 190 58
Saint-Jérôme ......... 45 22 16 4 3 218 190 51
Saint-Eustache....... 44 22 18 3 1 221 199 48
Québec................... 45 21 20 3 1 201 188 46
Saint-Félicien ......... 44 14 26 3 1 174 230 32
C. Laflèche.............. 46 7 36 2 1 143 310 17
JEUDI, 31 JANVIER
Vaudreuil-Dorion 1 Valleyfield 7
Terrebonne 8 C. Laflèche 1
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Cécep de Joliette à Terrebonne, 19h30
Saint-Félicien à Saint-Jérôme, 19h30
Lachine à Granby, 19h45
Longueuil à Kahnawake, 19h45

LIGUE NORDAMÉRICAINE
PJ G P DP DF BP BC Pts

St-Hyacinthe .......35 22 8 3 2 185 156 49
St-G.-de-Beauce..35 20 12 0 3 148 134 43
Sherbrooke .........35 17 12 2 4 150 137 40
Québec............... 36 19 15 1 1 153 151 40
Saint-Jean...........37 19 16 1 1 188 176 40
Trois-Rivières ......37 18 15 2 2 143 149 40
Sorel-Tracy..........36 16 17 2 1 168 187 35
Thetford Mines....37 13 23 0 1 147 192 27
JEUDI, 31 JANVIER
Saint-Jean 3 Trois-Rivières 5
Sorel-Tracy 3 St-Hyacinthe 8
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Thetford Mines à Trois-Rivières, 20h
St-Hyacinthe à Sherbrooke, 20h
Québec à St-Georges, 20h30

NFL
SUPER BOWL
DIMANCHE, 3 FÉVRIER
N.-Angleterre c. Giants de N.Y.
(à Glendale en Arizona, 18h)

COTE DE LA NFL
DIMANCHE, 3 FÉVRIER
Favoris Pts Négligés
N.-Angleterre 12 Giants de N.Y.

FOOTBALL

NBA
MERCREDI , 30 JANVIER
Miami 91 Orlando 107
Milwaukee 69 Philadelphie 112
Washington 83 Toronto 122
Denver 106 Memphis 102
Chicago 67 Minnesota 83
Golden State 116 Nouv. Orléans 103
New York 89 utah 100
Cleveland 84 Portland, 83
Charlotte 91 Sacramento 105
Atlanta 88 L.A. Clippers 95
JEUDI, 31 JANVIER
L.A. Lakers 89 Detroit 90
Dallas 90 Boston 96
Cleveland à Seattle, 22h
San Antonio à Phoenix, 22h30
VENDREDI, 1er FÉVRIER
Houston à Indiana, 19h
Orlando à Philadelphie, 19h
L.A. Lakers à Toronto, 19h
utah à Washington, 20h
New Jersey à Miami, 20h
L.A. Clippers à Minnesota, 20h
Nouv. Orléans à Sacramento, 22h
New York à Portland, 22h30
Charlotte à Golden State, 22h30

BASKETBALL

COUPE D’ESPAGNE
Quarts de finale retour
Jeudi: Retour Aller
Athletic Bilbao - (+) Racing Santander......... 3 - 3 0 - 2
(+) FC Barcelone - Villarreal ......................... 1 - 0 0 - 0
NDLR: les clubs précédés du signe (+) qualifiés pour
les demi-finales (dont le tirage au sort a lieu vendredi)

SOCCER

GOLF
CLASSIC DESERT  EPGA
À DUBAÏ, ÉMIRATS ARABES UNIS
Tiger Woods (É.-u.)................................................65
Pelle Edberg (SuÈ) ................................................ 67
Miguel Angel Jimenez (ESP) .................................67
Thomas Levet (FRA).............................................. 67
Jeev Milka Singh (IND).......................................... 67
Martin Kaymer (ALL) .............................................67
Graeme McDowell (NIR)........................................ 67
Scott Hend (AuS) ..................................................67
Jyoti Randhawa (IND) ...........................................67
Andrew McLardy (AFS) ......................................... 67
Simon Dyson (ANG)............................................... 67
Gary Murphy (IRL)................................................. 67

TENNIS
OMNIUM MOVISTAR  ATP
À VINA DEL MAR, CHILI
Simple deuxième tour
Santiago Ventura, Espagne, bat Sergio Roitman,
Argentine, 4-6, 6-3, 7-6 (4).
Fabio Fognini, Italie, bat David Marrero, Espagne,
6-4, 6-7 (5), 6-3.
Carlos Berlocq, Argentine, bat Luis Horna, Pérou, 7-6
(3), 3-6, 7-6 (3).
Fernando Gonzalez, Chili, bat Diego Hartfield,
Argentine, 6-3, 6-4.

EN RAFALE

SOCCER
L’IMPACT, LES CAPS ET LE TFC SE DISPUTERONT UNE
PLACE EN LIGUE DES CHAMPIONS > L’Impact de Montréal,
les Whitecaps de Vancouver et le Toronto FC s’affronteront
dans un nouveau championnat national des clubs pour
obtenir le laissez-passer du Canada au sein de la Ligue
des champions de la zone CONCACAF. L’Association
canadienne de soccer a annoncé hier qu’un nouveau
championnat des clubs sera disputé ce printemps ou cet
été. Une place est réservée à une équipe canadienne au
sein de la nouvelle Ligue des champions à 24 clubs de la
CONCACAF.

L’IMPACT FAIT MATCH NUL À SON DERNIER MATCH EN
ITALIE > L’Impact de Montréal a fait match nul 1-1 contre
Cassino, un club italien de quatrième division, hier, lors de
son troisième et dernier match préparatoire de sa tournée
pré-saison en Italie. Le défenseur recrue de l’Impact Alex
Surprenant a marqué le but de l’Impact à la 47e minute de
jeu. L’Impact sera de retour à Montréal aujourd’hui, puis
il profitera de quelques jours de congé avant de reprendre
l’entraînement au Soccerplexe Catalogna, à Lachine. Le
onze montréalais s’envolera ensuite vers le Portugal, le 17
février, pour poursuivre son camp d’entraînement.

GOLF
WOODSDÉTIENT UNE AVANCE DE DEUX COUPS AU TOUR-
NOI DE DUBAI > Tiger Woods a repris là où il avait laissé
le week-end dernier – en tête du classement. Woods, qui a
remporté le Buick Invitational, dimanche, par huit coups, a
ramené une carte de 65, sept coups sous la normale, hier, et
il a pris une avance de deux coups à l’issue de la première
ronde du tournoi de Dubai. Onze joueurs, incluant Miguel
Angel Jimenez et Martin Kaymer, se retrouvent à égalité
au deuxième rang après avoir remis une carte de 67.

COURSE AUTOMOBILE
RENAULT PRÉSENTE SA NOUVELLE MONOPLACE > Renault
a présenté hier sa nouvelle monoplace pour la saison
2008 de Formule 1, en présence du double champion du
monde Fernando Alonso, heureux d’être de retour au
sein de l’écurie française. La R28 bénéficie notamment
d’une suspension avant à quille-zéro permettant de tirer
le maximum des pneumatiques Bridgestone, utilisés par
tous les concurrents depuis 2007. La rigidité et le poids du
véhicule ont également été améliorés afin d’optimiser les
possibilités de réglage d’un circuit à l’autre.

FOOTBALL
STEGALL SERA DE RETOUR > Le receveur étoile des Blue
Bombers de Winnipeg, Milt Stegall, sera de retour la sai-
son prochaine. Le vétéran de 38 ans, meneur de tous les
temps dans la LCF au chapitre des touchés, a annoncé sa
décision, hier, lors d’une conférence téléphonique. Stegall
a capté 69 passes pour des gains de 1108 verges, la saison
dernière. Il totalise 144 touchés en 13 ans dans la LCF.

EN TROIS LIGNES > Le vétéran Dave Dickenson est de
retour avec les Stampeders de Calgary. Dickenson, qui
était autonome, a entrepris sa brillante carrière dans la
LCF avec les Stampeders en 1996. Il sera l’adjoint de
Henry Burris au cours de la prochaine saison... Les
Argonauts de Toronto ont congédié hier les vétérans por-
teurs de ballon John Avery et Robert Edwards. Avery
n’a accumulé que 327 verges de gain la saison dernière.
Edwards a quant à lui été ennuyé par plusieurs blessures
la saison dernière à Toronto après avoir été congédié par
les Alouettes.

BASEBALL
WILKERSON SIGNE AVEC LES MARINERS > Brad Wilkerson
a conclu une entente d’un an avec les Mariners, hier, ce qui
pourrait signifier que Seattle est tout près de faire l’acqui-
sition du lanceur Erik Bédard, des Orioles de Baltimore.
Wilkerson peut jouer à toutes les positions au champ exté-
rieur ainsi qu’au premier coussin, et les Mariners ont eu
des discussions dans le but d’échanger le voltigeur Adam
Jones aux Orioles ainsi que d’autres joueurs en retour de
l’artilleur franco-ontarien Bédard.

VOLLEYBALL DE PLAGE
LE MONDIAL DE VOLLEYBALL DE PLAGE DE MONTRÉAL
EST ANNULÉ > Le volleyball de plage, qui a vu son finance-
ment annuel passer de 175000$ à 20000$ en vertu du pro-
gramme «En route vers l’excellence», vient de perdre sa plus
belle vitrine au Québec: le Mondial de volleyball de plage
a été annulé. Volleyball Canada n’est plus en mesure d’as-
surer le soutien financier de l’événement, qui a essuyé des
pertes de 1,2 million au cours des trois dernières années.
Le programme «En route vers l’excellence» vise à soutenir
les sports où les athlètes canadiens sont les plus suscepti-
bles d’avoir des chances de médailles aux Jeux olympiques
de Pékin, cet été, et à ceux de Londres, en 2012.

TENNIS
FED CUP: LE CANADA BLANCHIT LE MEXIQUE > Le Canada
a blanchi le Mexique 3-0, hier, à l’occasion de son pre-
mier match du tour des poules dans le groupe I de la zone
des Amériques de la Fed Cup. Aleksandra Wozniak,
Stéphanie Dubois et le duo Dubois et Marie-Ève
Pelletier ont remporté leurs matchs. Le Canada affrontera
la Colombie, aujourd’hui.

Associated Press et La Presse Canadienne
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SPORTS

N
e levez pas le nez sur
le hockey féminin, mes
amis. C’est souvent là
qu’on voit le plus beau

jeu collectif, le plus beau contrôle
de rondelle, les plus beaux dépla-
cements de groupe. Les filles
se concentrent sur ce qu’on leur
enseigne et le mettent en prati-
que. C’est pourquoi elles sont
meilleures que les gars à l’école.

Sur une patinoire, les gars
laissent parler leur testostérone.
Ils pensent avec leur testostérone,
en fait, ce qui fait damner les
entraîneurs.

L e s f i l l e s é c o u t e n t
l’entraîneure.

France Saint-Louis, médaillée
d’argent à Nagano et cinq fois
championne du monde, ne le dit
pas trop fort, mais elle est d’ac-
cord. «Les gars préfèrent se ren-
trer dans les bandes le plus fort
possible…»

Et vous aimez beaucoup voir
ça, n’est-ce pas?

Et puis les filles ne lancent pas
la rondelle à 200 km/h. Leurs
lancers ne font pas boum boum
dans la bande. Puis après? Elles
savent où elles vont sur la glace,
sans vouloir offenser l’autre moi-
tié de l’humanité.

Moment historique
Nous étions réunis pour un

beau moment, hier, à l’aréna du
CEPSUM, où l’on annonçait la
création d’une équipe de hockey
féminin qui portera le glorieux
nom des Carabins.

Glorieux? En effet. L’aréna du
CEPSUM a été construit en 1964
et en 1965, les Carabins étaient
couronnés champions univer-
sitaires canadiens. À l’époque
des six équipes dans la LNH, le
niveau de jeu était relevé.

Les stars des Carabins s’ap-
pela ient T ressider, Cusson ,
P aque t te , Delage… (Den i s
Tressider et Ghyslain Delage
étaient de Rosemont. Jean Cusson
a connu une belle et longue car-
rière en Suisse. Yves Paquette est
président de la Fédération québé-
coise du sport étudiant. Il a mar-
qué le premier but dans l’aréna
du CEPSUM.) On jouait du très
beau hockey chez les Carabins.

Pourquoi donc une équipe
féminine et pas masculine, cette
fois?

Parce que 60% des étudiants
de l’UdeM sont des femmes et
que l’on dépense beaucoup d’ar-
gent pour le club de football.
Pour équilibrer, quoi.

Nous avons rencontré hier
les trois femmes qui ont pour
mission de bâtir le groupe qui
donnera ses premiers coups de
patin en septembre 2009. Les
Carabins se joindront à une ligue
universitaire qui compte déjà des
formations de McGill, Concordia,
Ottawa et Carleton.

La direction à trois têtes com-
prend Danielle Sauvageau, qui
n’a pas besoin de présentation ;
Isabelle Leclaire, qui a mis sur
pied le beau programme de hoc-
key féminin du cégep de Saint-
Jérôme, et notre gloire bien
québécoise, France Saint-Louis.

Mme Saint-Louis est professeur
d’éducation physique au cégep du
Vieux-Montréal, en plus de diri-
ger ses écoles de hockey. (Elle a
lancé une mode intéressante : des
cours de hockey pour les joueurs
de ligues de garage, les hoc-
keyeurs du dimanche, du moins
ceux qui ont encore de la testosté-
rone. «C’est souvent la première
fois qu’on leur enseigne quelque
chose et ils apprécient.»)

«L’équipe n’a pas encore d’en-

traîneure. Nous ne sommes pas
rendues là. On verra plus tard.
Pour le moment, il faut trouver
des joueuses. Nous n’en avons
aucune à l’heure actuelle.

«Il y a huit ou neuf cégeps qui
ont des équipes de hockey fémi-
nin. Les filles allaient jouer dans
des universités anglophones ou
aux États-Unis. Elles auront un
débouché de plus avec nous, dans

une université francophone.»
Sachez qu’il y a maintenant

80000 filles et femmes qui jouent
au hockey au Canada, compa-
rativement à 7000 en 2002. Ce
nombre augmente de 10 à 15%
par année.

Sachez aussi que le sport uni-
versitaire francophone vient de
passer aux temps modernes.
McGill et Concordia ont des équi-

pes de filles bien établies depuis
quelques années déjà.

Pourquoi les anglos et pas
nous? L’Université de Montréal
a tranché. Elle était représentée
hier par plusieurs de ses diri-
geants et un groupe d’entraîneurs
des autres sports, dont Marc
Santerre, du club de football.

Il y avait fébrilité et solidarité
dans l’air. Tant mieux.

Du hockey féminin à l’UdeM
RONALD
KING
DUREVERS

PHOTO RÉMI LEMÉE, LA PRESSE

Les trois femmes qui seront à la tête des Carabins, la nouvelle équipe de hockey féminin de l’Université de Montréal :
Danielle Sauvageau (à gauche), France Saint-Louis (au centre) et Isabelle Leclaire.
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PATINAGE DE VITESSE SUR COURTE PISTE

SIMONDROUIN

QUÉBEC — En attendant de pas-
ser en entrevue, Kalyna Roberge
tuait le temps en pitonnant sur sa
montre-chrono.

« Je veux voir si je serais
capable de suivre les gars de la
Hollande», a expliqué la pati-
neuse de vitesse sur courte piste,
hier midi, assise dans les gradins
flambant neufs du Pavillon de la
jeunesse de Québec.

Des ouvriers sont encore affai-
rés à démonter les rampes du
Red Bull Crashed Ice, dans le
Vieux-Québec, que déjà la capi-

tale quadricentenaire s’apprête
à accueillir un autre événement
d’envergure sur glace, la Coupe
du monde de patinage de vitesse
sur courte piste.

Originaire de Saint-Étienne-de-
Lauzon, sur la rive sud de Québec,
Roberge s’annonce comme la
tête d’affiche de la compétition,
qui s’amorce aujourd’hui avec
les qualifications. «Je suis dans
ma bulle, mettons», a résumé
la championne du monde du
500 mètres pour décrire son état
d’esprit à la veille de sa première
épreuve internationale chez elle.

À bien y penser, la montre-
chrono était un outil un brin
superflu dans son cas. Roberge
doit bien se douter qu’elle pour-
rait suivre la cadence à l’entraîne-
ment des patineurs néerlandais,
davantage reconnus pour leurs
exploits sur longue piste.

Ses rivales canadiennes pour-
raient en témoigner. En deux
ans, Roberge n’a pas perdu une
seule course sur la scène natio-
nale. Cette série remarquable s’est
poursuivie il y a deux semaines
à l’aréna Maurice-Richard aux

Championnats canadiens ouverts,
qui servaient de sélection pour les
deux dernières coupes du monde

de la saison et les Championnats
du monde de Kangnung, en Corée.

Objectif Mondiaux
Justement, Roberge aura les

Mondiaux en tête en abordant la
Coupe du monde de Québec. Elle

connaît les attentes du public,
mais elle veut garder le cap et
mettre en application ce qu’elle a
appris à l’entraînement.

«La foule me donnera beaucoup
d’énergie et d’adrénaline, mais
d’un autre côté, je ne suis pas ici
pour m’amuser, a insisté l’athlète
de 21 ans, double médaillée à
la dernière Coupe du monde de
Turin. J’ai un objectif et je ne veux
pas le perdre de vue parce que du
monde vient me voir. Je vais faire
de mon mieux, mais je ne cherche
pas nécessairement à faire des
finales. Je veux aller chercher de
l’expérience de course.»

Cela veut dire prendre des
risques à l’occasion, quitte à être
exclue d’une finale, et se fier à
ses acquis de l’entraînement plu-
tôt qu’à son seul instinct. «Si je
me retrouve contre (la Chinoise)
Meng Wang ou la meilleure

Coréenne, Sun-Yu Jin, en demi-
finale, je veux être en mesure
d’effectuer des manœuvres contre
elles, a cité Roberge en guise
d’exemple. Je ne veux pas rester
derrière. Je me dis que c’est ce
qui me reste à apprendre d’ici les

Jeux olympiques de 2010 ou
les prochains championnats
du monde.»

Difficulté d’adaptation
Souffrant d’anémie et

frappée par le blues post-
olympique, Roberge avait
éprouvé quelques ennuis au
début de la dernière saison.
Elle avait toutefois rebondi
lors des épreuves de la Coupe
du monde de Chicoutimi et
de Montréal avant de se clas-

ser troisième au général lors des
Mondiaux de Milan, soit le même
résultat que l’année précédente.

Roberge n’a jamais caché
ses difficultés d’adaptation à
Montréal, où se situe le cen-
tre national d’entraînement en
courte piste. Elle soutient que
c’est encore difficile à l’occasion,
mais qu’elle a réglé une bonne
partie de son vague à l’âme en
aménageant dans son propre
condo, pas très loin de l’aréna
Maurice-Richard.

« Ça s’est vraiment replacé,
a jugé Roberge. Je ne suis pas
nécessairement meilleure que
l’an passé, mais sur un autre
mode. L’an dernier, j’étais en
mode économie d’énergie, tan-
dis que cette année, je suis en
mode apprentissage. J’essaie des
affaires. Et même si j’ai mal, je
continue.»

Au pays de Kalyna

PHOTO PATRICE LAROCHE, LE SOLEIL

Kalyna Roberge s’est entraînée, mercredi, au Pavillon de la jeunesse, à Quebec, qui sera le théâtre en fin de semaine d’une
étape de la Coupe du monde de patinage de vitesse sur courte piste. Chez les Canadiennes, ce sera la patineuse à surveiller.

« La foule me donnera beaucoup d’énergie
et d’adrénaline, mais d’un autre côté, je ne suis
pas ici pour m’amuser, a insisté Kalyna Roberge.
J’ai un objectif et je ne veux pas le perdre de vue
parce que du monde vient me voir. Je veux aller
chercher de l’expérience de course. »
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Pour en apprendre davantage sur la Coupe Pontiac GMC et sur les dates des compétitions, visitez gm.ca/coupe.
Pontiac et GMC sont fières d’aider tous nos athlètes à « CLANCHER » pour devenir des skieurs de niveau international.
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CONSO SKI

SUR LES
PENTES
RABAIS SUPER BOWL

Avis à ceux qui veulent skier pour
15$: dimanche prochain, Orford
offrira ce tarif réduit à tous ceux
qui portent un chandail d’une
équipe de football (universitaire,
collégiale ou professionnelle)
par-dessus leur manteau. Tous
ces fans seront conviés à une
photo de groupe au bas de la
montagne à 13h30. Ils recevront
aussi un billet pour un tirage. Les
fêtards qui regarderont le match
àOrford pourront retourner
chez eux en sécurité grâce au
programme «Tolérance ZÉRO».

ROSSIGNOLVENDU?
Rossignol pourrait bientôt être
vendu. Son propriétaire, le groupe
américainQuicksilver, est en
difficulté. Il a mandaté la banque
JPMorgan pour examiner des
possibilités de désinvestissement,
notamment de ses marques
d’équipement sportif. Quicksilver
pourrait ainsi se départir de
Rossignol et Dynastar (skis),
Lange (bottes) et Look (fixations).
L’industrie du ski vit des moments
difficiles en France. Plus tôt
en janvier, Salomon annonçait
qu’elle fermerait son usine en
Haute-Savoie. D’après Le Figaro,
Salomon s’attend à un recul du
marché d’environ 30% en 2008.

COMPÉTITION
Les jeunes skieurs et
planchistes pourront participer
à la compétition Jib demain à
Tremblant. Des modules en
forme de boîte et des rails seront
installés au bas du versant sud. Il
y a deux catégories: 12-15 ans et
11 ans et moins, pour les garçons
et les filles. La compétition est
ouverte à tous. Hier après-midi,
il restait encore quelques places.
L’inscription (25$) se termine
demain au Chalet des Voyageurs.

Paul Journet

>

>

>

–

CHRISTIAN GEISER

Un tour au magasin de ski peut être déboussolant et déchirant. Comment s’y retrouver dans cette foison de choix ? Et,
surtout, quels skis acheter sans se priver ? Poudreuse, sous-bois, descente ou slalom? Faut-il acheter plusieurs paires pour être
en mesure d’affronter tous les défis que nous lance la montagne? L’offre de skis est tellement pointue que l’on ne sait plus
quoi choisir.Deux fabricants, Rossignol et Völkl, proposent des skis modulables. Qu’importe les conditions ou votre humeur
(comprendre votre forme physique de la journée), ces skis vont s’y adapter.

Ne reculant devant aucun sacrifice, une équipe de La Presse est allée tester ces planches modulables sur les pentes.

Des skis qui s’adaptent à vous

FOUDRE PUIS PANNEÀORFORD
La foudre a mis hors service la remontée gondole de Mont-Orford mercredi dernier. « Un seul coup de tonnerre a
frappé le sommet de la montagne vers 11 h 45, mais on ne sait pas où précisément », a expliqué Brigitte Marchand,
directrice générale de la station. La décharge électrique a brisé deux cartes électroniques et deux modems servant
à opérer la remontée. Orford a commandé des pièces de remplacement à une usine de Saint-Jérôme, et d’autres
à une usine de l’Utah. « La gondole fonctionnera vendredi (aujourd’hui) », a assuré Brigitte Marchand, hier en fin
d’après-midi. Elle estime à 5000 $ le coût des nouvelles pièces commandées. Hier, en attendant la réparation, deux
autres remontées permettaient d’accéder au sommet de la montagne.

– Paul Journet

VÖLKL TIGERSHARK
POWERSWITCH
Völkl a lancé cette saison le système
PowerSwitch, que l’on retrouve sur sa gamme
TigerShark.
Au moyen de l’interrupteur situé à l’arrière du
ski, le skieur modifie sa rigidité. Il n’y a toutefois
pas de réglages intermédiaires. C’est On ou
Off. Si la neige est dure, c’est On. Le ski mord
alors beaucoup plus. Les jambes (ou la neige)
sont molles : même pas besoin de retirer les
gants pour enlever la tension, en le mettant
à Off. Le système PowerSwitch n’offre pas
autant de choix d’ajustements que le Rossignol,
sa simplicité est cependant un atout. S’il est
présenté comme un ski polyvalent il est quand
même plus à l’aise sur une piste bien damée
que dans les sous-bois. Le TigerShark s’adresse
aussi au skieur de niveaux avancé à expert. Il
pardonne moins que le Rossignol. Toutefois,
il satisfera les skieurs agressifs qui veulent
descendre dans toutes les conditions. Völkl a
l’intention d’étendre son système à d’autres
modèles l’an prochain. Avis aux intéressés.

Prix de détail suggéré : 1650$.
Grandeurs disponibles :
161, 168, 175, 182 cm.

+ La simplicité
- Pas de réglage intermédiaire

ROSSIGNOL ZENITHZ 11MUTIX
Le système Mutix consiste en des bras interchangeables situés
en avant et en arrière de la fixation. Les skis sont vendus avec
deux jeux. Les bras Visco, plus souples, permettent des rayons

de virages plus courts, tandis que les Titanium, en métal,
favorisent l’amateur de vitesse.

Même si Rossignol a simplifié le système par rapport
à l’an dernier, il est judicieux d’avoir un tournevis
sous la main. S’il est facile de retirer les bras au
magasin (une poussée avec l’index seulement),
dans les conditions réelles (skis et doigts gelés),

les choses demandent un peu plus de conviction.
Sur les pistes, la différence entre les ajustements

est flagrante. Changer les bras donne l’impression
de changer totalement de skis. Rossignol compte

d’ailleurs offrir d’autres bras dès l’an prochain, offrant
du même coup plus de possibilités. Le Zenith 11 est
donc extrêmement polyvalent. C’est comme avoir

plusieurs paires de skis en une seule.

Prix de détail suggéré : 1350$.
Grandeurs disponibles : 154, 162, 170,

176 cm.

+ La polyvalence
- Pas aussi facile de changer

les bras que ça en a l’air


